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Une querellE dE f amillE 
Lo hullPlin -d;-;;;;;;;-;:a.hui de !'A.A. 

nou~ apporta des dé tails au sujet d'u­
ne dt 11uto <1ui a éclaté inopinément 
entru l' \ 1. ' · • ustra •~et l'Angleterre, trou-
ulant l'·1t i · 1 , . l'E . , • 11 usp itire .. erc1110 de mp1re. 
L Australie ayant décidé d'assui· ettir 
à u t . 

1 
!' nr1fplus élovû les cotonnades an-

g 81•es, los r<'présentants de l'industrie 
c·oto "1 · 11111 •ru l.Jritannique lancent feu et 
flamnies et s'apprêteraient à boycot­
ter les marchandises de provenance 
australie111w. )lais dans la seconde 
partie <le la dépèclui cette agitation des 
An~ta1s c"t cxpliqu~e par un motif en­
coro !>lus important.On se plaint ouver­
;cnient, dans ce tulégramme, de ce que 
esDominions britanniques seraient en­

trusda ù 
1 

. n · n plus larges relations écono-
111'l111·s a\'ec telle ou telle grande 
Pnissa1H·e autre 11ue l'Angleterre, de 
cc qun les Américains auraient réussi 
à attirer dans leur orbite le Canada et 
1e.co ~nu l'Amérique et le Japon s'ef-
1~1cera1ent, tous deux, de s'attacher 

Austr-ali t'. Une troi~ième plainte qui 
(lci·e1• à tra\'crs los termes du télé­
grammo a trait à la persistance avec 
~~'1 11 <-U. i l'.\ ustrnlie tend à se créer 

1~ in1lustrie propre. 
Examinons ces trois points. 
I - Par la 1·onférence d'Ottawa l'An­

gl~terro avait promis de réserver aux 
llo1n · · 1n1on• sa grande capacité d'achat 
11181' à la condition que la métropole 
"1 S<·s l>ominions c'est-à-dire que la 
l ' • 11"ro et les enfontR, établiraient entre 
"llx <fos tarifs préf(>rentiels et s'assu­
r~1·a· b • 1e111, tl'uno façon sincère, des dé-

OUrh<.s ré<'iproques. 
A\'nnt m~me que les débats de la 

"onr · . 1·re11co eussent commencé, nous 
:~ 10 ns signalé que, pour quo la chose 

1 POR' ihle, la mère ot les enfants de­
i·aie11t se 1·omp!C>tl'r d'une façon inté· 
~raie les un~ les autres, au point 
< 

0 vue deR t~l'hanges, et nous avions 
relel'é eu 1111•111e temps que ce prolon­
~eni?nt mutuel n'pxistait pas. Jllais en 

é1Jit 1l1i t't•la, la conférence d'Ottawa 
c
1
10nna 1111 r(·~ultat concret, parce que 
an . 1"1'<' et J't>nfant pens1lront que cet 

8
t_ccort1,Jusqu'à ce qu'il out réagi effec­
ll'en r . lent sur les autres pays, donne-

rtait des résultats positifs pour les 
t "Ux Parties, et ils n'insistèrent pas 

8"
0 P sur la situation susceptible de 

Ur\'enir au ùout d'un an ou deui. 
à ~lais aujourtl'hui ce délai est venu 

0n terme et les réactions effectives 
ct·Onsr.1:utiv~~ à la conférence sont on-
rue8 .. 

d 
1 

en branle. La pohltque du 

t ,0 lar viAnt tout particulièrnment en 
f1to fl 

l'r < <·1.1s ri'nl"tions. Tant que la po-
1 1'1 11 H du <lollar, inaugurée par le pré­

&lùt•nt Hoos1.1velt continuera à se dé-
Vel ' 0 Pi><'r, Il' soleil d'Ottawa se trouve­
ra i'c·l' . 
~ · 1P8t·. En outre, ln concurrence 

1;\
1

0~nv~ntaù le tians l'industrie coton­
O 0 s est produite ultérieurement à 

tta wa 

tuC"s réaetions ont commencé tout na­
le r~Hement à exercer des effets vio­
CPn 8 sur les nominions. Pour que 
fa· UX·ei n'en soient pas terrorisés, il 

Ut < ,. 1 de. 111 1 s s'abstiennent de vendre 
l'A~ ~1 ~rchanùises à des pays tels que 
faut er11 1uo et Io Japon. Pour cela, il 
l>rod ljue l'Angleterre achète toute la 
n•e ui·tion des Dominions. Mais elle 
enÎ~t Pas en mesuro de le faire. Les 
Plu ants, pour pouvoir écouler le sur­
sin 

5 
ùo leur production, devront songer, 

't 
8
°n aujourd'hui du moir1s demain, 

' atisf · C•e aire aussi les autres pays, 
Ce st ce que vient do faire l'Australie. 
le~ ~1:0cédé a sufCi pour soulever dans 
cot!,r,. 8 ~rl!anniques une tempête de 
fant .s. 1 our pou que les autres en­
l' \ 

8 
se tron\'ent obligés d'imiter 

' nstrafi<> ï · · très ' 1 est certain qu'il restera 
bie Peu de chose de ce " budget de 

n-tltre 
avait • sur lequel l'Angleterre 
tiou fondé ùornièrement ses ambi-
11~8 ~r~somptions. 

1iue Uertos, des relations économi-
-s étro't ent, 1 es ont existé de tout temps 
te les D · · gor B · om1111ons et les pays étran-

te111 s. t le besoin <Jue le Canada sent,de 
lag:~ on ll'mps, de marcher dans le sil­
lui d "Washington plutôt que dans co· 
Preu e Lon1lres Pn constitue une des 
tel" ves les plus évidentes.Les enfants 

,, 'Ille I' \ 
ltiaint · ustralie et le Canada ont 
ll'irr·it~;~nt grandi. La mère a beau 
1'r·ssit~ ' ris seront poussés par les né­
-Cherct s ùe leur propre existence à 

ior 108 moyens de vivre sana 
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QUOTmIEN 

lsmet pacha à EudÉmi&he 
S.E. lsmet pacha accompagné de 

Tevfik Rü~tü bey, du gouverneur 
Kiazim pacha, de Snracojtlu $ükrü bey 
et des députés se trouvant à Izmir, ebt 
parti hier matin à 9 h. pour Eudé­
miche. 

Le Premier ministre assistera au­
jourd'hui à la cérémonie qui précéde­
ra l'assèchement du marécage du lac 
Djellat. travaux adjugés à r 112 mil­
lion de livres, et inaugurera ensuite 
la chaussée Eudémiche-Aydin. 

Le Président du conseil restera une 
nuit à Eudémicho et rentrera ensuite 
à Izmir, où après avoir visité le siège 
du Parti du Peuple il inaugurera les 
travaux d'adduction de l'eau Yaman­
lar. 

L'unification des prix 
des produits pharmaceutiques 

........_... 
Ziya bey, expert des produits phar­

maceutiques au ministère de l'hygiène, 
vient d'arriver en notre ville. Il s'oc­
cupera à Istanbul de l'élaboration 
d'un nouveau tarif tendant à l'unifor· 
mit~ des prix dos médicaments. 

Une commission sera constituée en· 
suite à Ankara, sous la présidence du 
ministre de l'hygiène pour étudier Io 
projet qui sera soumis par Ziya boy. 

Le voyage de notre ministre 
de l'agriculture sur le littoral 

de la mer noire 
--+--

Trébizonde 27 A.A.-Lo ministre de 
J' Agriculture Muhlis bey est arrivé au­
jourd'hui en cette ville. Il a débarqué 
à 16 heures. Le soir il est retourné à 
bord du Karade11is. Le ministre dé­
barquera à Hizé et à Hopé. 

La nouvelle do la visite prochaine 
du Président du Conseil a suscité ici 
une vivo joie parmi la population. Des 
pr~paratifs sont menés activement en 
vue de lui réserver une réception cor­
diale. 

POLITIQUE ET FINANCIER DU SOIR 
Pour u11e meilleure entente turco-bulgare 

Ismst paEha paris, à la Foire d'Izmir, dss récents 
incidsnts ds Choumsn 

Importantes déclarations dB M. Antonov à notrs Journal. 

Enterré vi-rant 

Un affreux drame à Antalya 
Il '1. a quelque temps un jeune homme 

Is~all. Seyfi ~e1, étrut U~céd~ â. . Ancalya.. L~ 
mëdec111 mun1c1pal av&..1L delivrc le i1erm1s 
d'inhumer et les funéraille:t eurent lieu, I~e 
soir même, le gardien du cimetière entendit 
daa appels étouffés, des bruits sourds par· 
tant de l'une des tombes. Ce gardien est un 
homme simple, ingorant et crédule. Il crut à 
de~... tacé~es ~e revenants, s'e1npressa de 
quitter le cimetière et alla he réfugier dans fla 
cal>ane. Les superstitions courantes veulent 
que l'on ne pari• ja1nais de manifet1tations 
d'autre tombe auxq_ueJles on a pu Btisister.Le 

Ainsi que nous l'avions annoncé, les nation• finiront par aboutir à dem tractuel international. Aucune hésitation gardien se garda bien par consêquent de ,;. 
S.E. Ismot pacha a prononco di man- arrangomenta glin6raUll:. En attendant, • · d , / d gnaler l'événemeul à qui que ce !ut. 11 est permu;e quant ,a va eur e ga- u · w· d · • · 1-cho un important discours, lors de l'avantaO'e des ententes rligionalM ex- no vmg ne e iour• 8 ecou eronU.'n soir 

F · • rantie effective de ce/le œuvre que les Jans une réunion on parlait de Nvenants de 
l'inauguration de la 01re Iternationale clusivement dliterudvea ellt livldent. Le spectres, d'appariti~ns. Le gardien du ci:ne-
d'lzmir. pacte ballcanlque noua fournit, à cet Etats intéressés réalisèrent au prix de uère qw ao&tstalt a la con•cr~ation, voulut 

L'6 · t teur soufi,,na to t d'a tant d'efforts. De plus larges horizons apporter sa contribution aux !ails que l"on 
. min~n ora ' 0 u • effet, un bel ezemple. narrait. Il raconta, avec toute!" let1 precautions 

bord l'importance~~ l'œuvro do :olèv<J- Par la bonne volo11/é, de nombreuses s"o((renl désormais aux peuples ba/kam~ voulues, l'histoire des bruits u»olitcs qu"il 
ment du pays, réallsee el perfec.t10nnée di'(icu//és furent surmontées. la sécurité ques pour une meilleure compréhension a\·a1t perçua. Antalya est une petite ville. Le 
dans un laps de temps relativement 1 /1 . • d E b lk . el un rapprochement mu/ut!ls Plus les récit du gardien du cimetière eut tôt fait de 
court, en 12 années, au milieu des des (ro11/1eres es fais a amques, • . · défrayer t.ous l•• commérage•. Les autorité• 
rlll'nos acctimulées par la guerre. Il c·~sl-à-dire la prévention contre Ioule P.' uples se co1111ms,sent, plus leur a((ec- !iniront_ par en êtr~ into;.mees.On enquêta, on 

"Ç" se rendit au cimeticre. 1' 1nalem.:snt on déterra 
exposa ensuite comme su.il la politique aspiration de cession forcée de territoire lion augmente. Ces/ dans ce s~ns que l'infortuné Seyfi bey. De toute évidence le 
économique do la Turquie: 'ut COI/Sacrée par un engagement con- nous devons poursuwre nos refat1011s. pauvre jeune homme avait été enterré ,ivant . 

11 li &était de.battu dana son cercueil cL son 
Cette politique poursuit essentielle- · __._. s co ·t l' · ù d t 

~:::~ ~','.~~fi~~~e10bu~.l'~~:m11~1~d·i~~u~~~ Personne ne for ce les Turcs de Bulgar1·e ~~~~1: ;~';rr~v~~~ir.r~~i~t!r/3~11~~~·~~ trie! prévu, ot, d'autre part, à revalo- permis d mbumer etant absent d'Antalya, en 
vertu tl'u.n congé, on att~ndra son retour 

:i~~Y,:~~Jf:~:::::·:::::.:::: à QUittBr IB pays, mais pBrSORRB RB IBS Ü~· cb;;"";;,;;t;ord 
~~~~l~~~i<l~é:a ~~~~1!~~~~~~~. ttre;~~~ y rst1·sndra EDntrB leur grs' cinq personnes à Haskoy 
sèdo toutes les qualités requises pour 
attirer tant l'intérèt de l'étranger, que Les_ca• de raae ••multiplient, ces jours der-
celui du 1>ays. La situation privi16- --- -- 018~8 · Les pr~poti~.ti ~e la MurucipaHLé, aprù& 

avoir expur&'e des chiens erranti; lt.":i ruea1 de 
gif>e qu'Izmir occupe dans !'Egée, et L'ex-ministre de Bulgarie à Ankara M. An- sie par ùes tiers intérPssés, qui pour- la ,;ne, ont étendu leur chaose aux zones 
le profond attachement de toute la tonov. qui vient d'être désigné en qualilé de ront modifitr ces dispositions fon- semi-dé•erte•, telles que les terrains in­
Turquie à cette zone> rondent la Foire délégué de la Bulgarie à Genève, noul\ a fait cièrcinent anlicaleii envers le peuple cenJiés,oû les chiens trou .. ·ent à •'abriter 
Internationale très intéressanto et trôs hier les déclarations suivantes : En attendant, avant hier, lo Dr .... ï~li t.ey et 

turc C't Io gouvernement de la Hé1rn- sa femme ai·n ·1· qu'Albert ete 1·•· t 1 utile. Elle fera mieux connaître nos - J'ai lu avec le plus vif i11tédl les • 1 "1 c •a cm bliquo. Ainsi que je Io disais ces me, qui prenaient Je frais, à llaski;y, au lieu 
(ll'Oduits aux pays amis et nous per- déclaralio11s faites par le président du jours-ci môme à la Bulgarie de Sofia dit Ayna1i Kavak, turent assaûhs par u11 chien 
mettra, à nous-mùmes, de voir de plus Col/seil, d pro"OS des relations avec la cos incidents, quelque dl'sagréableti qui •urvint, en courant, la langue pendante 
près los leurs. Ainsi, elle fournirtl au;(: Y et lea orbites illjectés. L'animai furi~ux inor-

1 · l' · Bulgarie, da11s le discours qu'il a pro- qu'ils soiont, ne peuvent so réperru- dit ces quatre promeneurs. Le gardien de nuit 
poupes amis occasion pour une ter ·sur la ligne fondamentale de la ùu quartier de Keçeci qui pa""ait par là fut • 
moillouro connaissance et compréhen- 11011cé d J"ilfauguration de la F<Jire d'lz- politique des deux pays vis-à-vis l'un aussi mordu. Finalement Je comuussairo de 
sion mutuelle. mir. Il faut relever leur Ion amical, de l'autre. Or cette politique repose police Etem e!cndi et un de ses subordonnes 

Et du lllome'll ql1e1"'ai éte· amené ain- co11cilia11!, leur modération. Ce sont Id avant tout sur la solidarité indubita- •ont. parvenus~ capturer !"animal ''i\a11 t qui a eto envoye à l mst.Jtut. antirabique. 
si à parla des rapports entre tes 11atio11s, aula11/ de qualités qui sont bien da11s ble do leurs intérilts communs dans On a établi qu'H y a, dans tout lu quartier 

'a 110/e !Je''1era 'e -'e pon ·"rat1'on q111' C'·- les Balkans ot dans l'Orient. de Haskoy un~".'.'._~· do chiens erran1s. je saisirai celle occasion pour vous dire ,, •. ,, u, ue. u ~---

que 110/re politique extérieure /a11/ à /'é- ractérise toute l'activité politique de ---- - Refoule'B hO"S de nos fnontt'i\nes 
gard des pays voisi11s que des autres S. E. Jsmel pacha el cu11stitue11I la con- 8 t à 1 i\ t • I" r lir 
pa.vs s'impire de notre désir sincère c1usio11 1a p1us heur.use qui auruit pu e OUr a m11re-pa rte 

elle. Il y a aussi l'exemple de l'Irlande t!'rnlrele11ir avec tout le monde des re/a. étre souhaitée d des discussio11s qui, d 
indépondanto. L'Anglotorre, en vuo do lions do bon voisinage, de paix el de cerlai11s moments, ont semblé prendre Selon une information de notre con­

frère Io Cumhuriyel 30 à 40 immigrés 
provenant dos pays l.Jalkaniques arri­
verai~nt journellement on territoire 
turc. 

La police surveillait depuis un ccrtaiu tc1nps 
une dame allemande, Mme L •. , de1ueurant- à 
!:ji~li et dont le11 allures semblaient rort . l:iUS· 
pecte1. 

démontrer qu'une Irlande indépon· collaboration intime. une ampleur que rien ne justifiai/. 
dante n'était qu'une utopie, a encerclé Je profilerai aussi de l'accasio11 qui Les déclaralio11s d'fsmel pacha se 
économiquement ce pays.Les derniers m'est offerte par celle réu11io11 pour! rapporle111, de Ioule évidmce, d cer­
troubles survenus dans cette île sont ajouter quelques précisio11s au sujet de tains petits incidents qui se sanl pro­
dus à cette pression. Mais si tous los certaines nouvelles du jour, dont la pres- duits tians la région de Choume11. Il 
enfants suivaient ('exemple de !'Irian- se s'est faite demièreme11t /"écho. Je s"agissail d'excès de zèle i11/empesli( el 
de, le bâton de la mliro se trouverait veux faire allusion aux publications de mal compris de la part de certains 
trop court pour leur administrer à noire pusse co11cema11/ /'émigration fonctionnaires. Dès que le gouvernement 
tous une correction... des turcs de Bulgarie, d la suite des en a eu co1111aissa11ce, il a prié 

III.- Un point que l'on ne doit pas mauvais traitemenls auxquels ils seraient le mi11istre de l'i11térieur de se rendre 
perdre de vue c'est qu'un large mou- en bulle da11s ce pays. lui- 11eme sur les lieux de (aço11 d pou­
vement industriel ·a commencé à se Nous n'avons rien à redire à n 1t e vvlf conlràler sur place les plaintes des 
manifester dans tous les Dominions. presse qui entend faire son devoir en j<Jumaux turcs, 

Tout en évoluant dans le cadre im- traitant des questions des minorités, Les fonctionnaire& qui 1'étaient ren-
périal et solon les tratlitions pacifi- à l'égard desquelles chaque peuple du coupables de certains agissements 
ques de l'Empire, l'indépendance éco- témoigne d'une si grande sensibilité. déplacés vis-à-vis de la population 
nomique, qui est une nécessité do la A mon sens, c'est un devoir essen- turque ont été l'objet de sanctions 
délivrance nationale, est, en dernière tlel pour la presse que de rechercher immédiates. 
analyse, une forme de délivrance na- avant tout à connaître la réalité pré- A son retour à Sofia,le ministre a fait 
tionale. Et partant, olle apparait corn- cisément au sujet des questions à des déclarations publiques pour cons­
me un élément de nature descrutive l'égard desquelles l'opinion publique tator le loyalisme et la fiùélité dos 
des plus périlleux pour 1a métropole. manifeste une extrême sensibilité. populations turques et rendre hom-
par la conférence d'Ottawa l'Angloter- 0 è 1 mage à leurs sentiments d'attache-

'apr s les rense gnements que ment au pays et de respect aux lois. 
re avait reconnu en principe les droits nous avons pu1"sés à Sof1·a 1·1 y a eu 

' Dans /'ensemble, il n'u pu que cons-
de ses enfants à la délivrance. Seule- effectivement un incident d'une portée taler, comme l'a 'ait d'ailleurs S. E. 
ment elle avait voulu ralentir le locale Il a été exagéré toutefo" '' • is par lsmet pacha, la façon don/ on a énormé-
rythme de l'industri111isation des Do- les publications faites à ce propos • ment exagéré la véritable portée des in-
minions et leur vendre tout le maté- Nous sommes 1 fo mé d d' · n r s es isposi- cide11ts locaux dont il s'agit. 
riel nécessaire à leur équipement tions nettement amicales du gouver-
industriel. nement bulgare tendant à ne pas Apri:.s un temps de réflexion M. Antonov 

reprit : 
Le véritable but poursuivi par la donner lieu à des incidents et des _ Il a été question aussi d'un cer· 

conférence d'Ottawa devait être celui- vexations. Il me semble que tous ces tain exode de la population turque 
là. Les accords concernant les échan- détails nous permettent de conclure do Bulgarie, qui aurait cherché refu~e 1 

ges constituaient la voie pour le réali· qu'il n'existe nallement une situation en Houmanie. Il faut faire une d1s­
ser. Mais si les accords reçoivent dos indésirable, telle que les publications tinction : il n'y a pas eu d'exode de 

Turcs fuyant la Bulgarie ; il y a eu 
coups pareils, il est cert•in que lamé- de ces derniers jours nous le lais· et il y a encore des cas d'émigration 
tropole ne pourra pas échapper au salent entrevoir. clandestine, notamment parmi la po· 

Ces réfugiés sont originaires de la 
Roumanio, de la Serbie, mais surtout 
du la Bulgarie. Ceux qui arrivent par 
\'Oie ùe terre sont installés en Thrace; 
los autres arrivant par voie de mer 
sont envoyés aux vilayets orientaux. 

Les immigré! qui ne demandent 
pas d '•indemnité d'installation• sont 
libre:l de ee fixer à leur gré. 

Au cours des trois derniers mois en­
viron 5.000 réfugiés sont rentrés en 
Turquie. 

"'""" .... -- .................... .....,..,.... ..,,.. 
f En quatrième page l 

- Dépêches des agences et 
pépêches particulières. 

AprÈs le mEEting 
sarrois dE GoblEntz 
- La presse turque de ce ma-

J-~ --· -· · · · · · · · · · · · · · · -·-" 
1 

La direction générale de la süret6 avnit 
conclu à l'opportunité d'c:xpu.lsùr ctiue Jan10. 
Avis on a éte donné au nuuintère Je l'intu­
rieur. Cette daine a été conduite hier, sou11 
escorte, à la frontière. 

Les drames dB la routB 
L'auto No 2407 conduite par le cha,ulleur 

At1im erendi traver!'lait hier a toute allure l'a· 
venue de Tarlaba~i lorsque, par suite <l'une 
embardée, elle butta contre Ja mai::.on habiuie 
par Mine Marguerite endomm~eaut i:;érieu­
iscment le mur du rez-Oe..chaubsce. 

RIXES 
Le• nommés Hakki Failt: et Abdullah tra­

vaillant à la verrerie Ùt.' Pa~abagço qui jouaient 
anx cnrtes, bO prirent de querelle. La dispu­
te dégénéra prornptement en voit!& de fait. 

Abdullah reçut deux coups da couteau. 
• • • Au cours d'une dispute surgie à ei~li, rut' 

Jlanio1oglu entre le chemisier Ohannè1t et 81.)ll 
beau·frère Léon, ce dernier a étê bJ1.;Sbé à la 
t~•. 

la troisième franche des ac//()/IS 
de /'Emprunt d'Ergani sera livrée le 
30 août aur souscripteurs. 

Fpargnanta, préparez-vous 1. •• 

Fe•llleton du 81:.YOGLOU (No 5) 
- . -

SodomB Bt 6omorrhB 
par Yakup Hadri bey 

IV 
danger qui la menace, Il raut être rorts pour assurer IA pulation indigente de la région entre 

1• .1.1 w t l k V Comme il l'avait pré\-'U, Jas Anglais ~talent rois simples et ténébreux. d'où i:;ort inE-tan· 
Albion, en se réfugiant dans le sein maintien de la paix Hous c iou et arna. en nombre. li les reconnait sous l'habit et le tan<lment ta fortune. 

des Dominions, a pu assurer durant . d . Je suis pertinemment com•aincu que 1moking avec ln môme sûreté que s'ils avaient A moin1 qn'il ne se deman.làt gr,\ce à Parlant enslllto e notre politique 
un certain temps sa tranquillité et générale, le président du Conseil ls· te gouvernement de la Republique fur- port6 l'uniforme: La plus quelconque de quel faux titre de propriét<; il pourrait, avec 
préparer des «budgets de bien-être>. met pacha fit les déclarations suivan- que, n'est pour riel/ dans /es facteurs leurs attitudes,le moindre de leurs gestes sui· l'aide dao Anglais, dépouiller de son bien 
Mais si l'Australie persiste dans son tes : qui déterminent ces pauvres gens d lisait à les lui ré\'éler, on eût que, depui• quelque oitoyen turc ou encore, qu"il ne rù· 

l1occupation, il était. doué d'un sixième sena flt~chit au moyen de tirer des subsides dt' 
attitude et si les autres la suivent, il En ce qui concerne fa politique de s'expatrier dans l'espoir d'un sort meil- · d · 1 1 1 • d · 1•· li' s · qui lw onna1t a aou te e distinguer in· 1nte 1gence erv1ce sous le pri!te:xte û'oria· 
n'est pas exclu que l'Empire soit fon· paix, je vous exposerai ici deux aspects leur. D'ailleurs, c'est Id une imigra- failliblement, dans la foule cosmopolite qui niser un nouveau réseau d'espionnage pour 
du dans les intérêts mondiaux. dia111étraleme11/ opposés qu'elle rev~I, tio11 - au cas où il y aurait effective- encombrait la ville, la nationalité et la race de mieux surveiUer le mouvement national d'A­

On ne peut prévoir comment sera suivant /es pays. Toul le monde désire ment fieu de parler d'un mouvement de chacune. Non Join de lui, des jeune• gens vul- natolie. Le regard de Nejdet se po'a ensuite, 
, 1 1 t" t 1· n e Il est ' p · T I ' d d / , I' · , gBlres s'amusaient bruyamment. L'un Yersait dans un coin opposé de la salle, sur une lem· ruso ue a ques 1011 aus ra 1e n . ,a a1x. ou ,e mon e re ou e que ,e ce nenre, -que 1"011 pourrOII rég,emen-

!I' dans son verre le y,·hi~ky de tK>n voi~in au· me d'une réelle beaut~ habillûe o.vec beau· 
possible que l'AngletPrre consente à ne soif troublée. Ier sans avoir recours d des moyens quel il envoyait un coup ùe poing amie.il. Il coup d'éléaance, il laquelle parlait avec une 
des sacrifi(leS et retarde ainsi l'inévi- Néanmoins, ceux qui désirt11/ si11c.!rt>- Jubversi(s ou illégaux. devina san• peine '° eux <les employés ou de• certaine vivacité un quinquagénaire à mono­
table, pour un certain temps encor?. men/ le 111ai11lien de la paix pour eux- En tout cas personn'l ne force les vendeurs grec• qui dépensaient en libations cle, petit et sec. Elle 1ouriait vaauement, rai· 
Seulement, ce qui eAt certain, c'est que mémes, uu/ant que pour les autres, doi- Turcs de ces régions à s'expatrier con- une bonne partie de leur paye de la semaine. A sant •e•nblant d'ôcouter attentivrment,mais o 1 
ai le Cabinet national venait à être vent élre forts. Ces/ Id une condition tre leur gré et personne ne les y re- la table en lace l'homme aux grandes lunet- yeux élarai• par le kbol regardaient ailleur•. 
renversé, il faudrait chercher la cause "rimordiale. tiendrait de force... tes d'écaille, seule marque extérieure de ci- Lui teignait la colère. C'était évidemment un 

\ Lo gouvernement bulgare est ani· vilisation sur la toute olivâtre et primitive couple da levantins occupé:! à discuter dans 
de sa chute uniquement dans le fiascr, La Turquie est en voie de co11(irmer mé des s~ntiments les meilleurs vis·à- embroussaillée d'épais sourcils, qui paraissait ce lieu public quelque problème ornlpropro 
d'Ottawa. en (ail le pacifisme et de lui donner Ioule vis de la Turquie voisine et amie. Ce plongé dans des calculs profonds, était sans de leur vie conjugale - une demi mondaino 

Bllrhan Asaf sa valeur. ne sont pas de petits incidents sans le moindre donte un marchand arménien. Il en train de préciser tes conditions ùu •ilenoo 
(Du Hakimiyeli Nilliye) J'eapère que lea dieouulon• entre importance, dont la portée a été gros- méditait probablement un de ces coupa l la d'un mari complai1ant qui par contenanoo 

1 
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La Turquie archéologique 

LBS trésors dB Ta~hüprü a e c e Nos artistes Opinions et corn 11entair<!s 

UnB Exposition nBcBssairE 
Le Vila y et ' 5 mi Il 1'< dt 1U'llc111". LE [ompositsur 

Les conférences intcrparl mentaircsl l'e rta111s co lrn t :..trs ayant ('Ontrc.. c 1 R •t b ~0·
11111 

,,.. 
1 

n1 u, li on~ tin s l' lk'ta1n 
T.tlât ll:imtaz be) e<:rit ,\ 1'..fktnm envergure que l'on no s.1urait alleu- de Belgrade et d'Istanbul \(\Il ù ,. t• 111lerd1diu•1 fo1 mt>llr•, nma "~I EY '1 Jl Il l' 11 •' 1 org.11118at.on dune 
La rl·giondo Ta~kêipru et lrèo fa\O· d11• dP 1'1n1tiati1e d<'S gimplcs autorités On sait qu'niw conf r• coi' tr rpar- ll'u · porn ·~ Io 1 i•i. ta· a et rntiré Il lJy oxp•"lt 011 do lint>. ilu 11 qu" no1h no 

ri«'io au point ch: 1m· nr1 ltéo!og1que commun.1lcs do cotte bourgndl'. lem 1113 ro éeonomlfJlln tlli li 1 La 'lun1 ,i ltte , ll<•ia à la tri!'!<' ...._ ,achrons p.i sons q •I anglt> est ,. 11• 

et mfrito de fniro l'obj«t d'6tu.de~, "Jl: ,\part les i·es!Jges do l'épo'.!ue hy- 16 tlPptPmbro.a B •lg1.,t1h r,,. cl 'JlJI i>h<1 1 ihon. <!'''"li' di')l<blt1on 1 Cem,1! He it bo aune ses rr1•at1on' 'hBg't• <'< pl'Ojl'! par ses prnn. itour', 
~~o;~n:~~1~11B~~~\1ulJ'o'~1ts~·.·1·nroto cl1[' c1en t z~ntme, les monuments <le 1 ere sel- de D1arliek1r Zek1 ~!••8111, Io d pu "•' la réduct10n du tarif des trams autant <1u'u1~e. môr.e chérit son enf •nt 11011s "': po111 ons uon, uupèchu· dP 

., ., "" pro~-1 dJoucido,abondent à Ta~küprü Le h1'nu Burd~Ir ~!usl1~fo ~L." •f, k i11 put oie Le nou'?au 'ar1f réduit pour lf's -Xe >arlez as de moi, me clit-il reconn~iti c <'Il l"'tllc•p<' tpt'1l ~<'I a d0s 

r:·~~~ ~~w~~i~c 12l~O}J'Ua!',hrluurgeo111t11ole~.81nqau1_i: nu•dr1-,su de, ~!uzaf.1,.reddm Ya'l'lak l 'l~n!m .\h H•z·1 et I d put • d' \y1 li> lnl\!' d1• II ;•n• t>n\l'l'I' l en .1pphc.1t10.11 quand ]~ lut dcfr1.Hllle de m'nccorcler 1>lll8 iütle. 
0 

' ., Aslan, des :Scld1ouc1dos de Kastamo- ,\h hJZa beys 011t utt' <i 1g 1w pol•I 'f ilul 1 • sq l<'mhr« à partir uno interl'iew uprh uile r(•JHHition cl 1' 11 " 1''J>?s1l 011 do l11t'l's pc:ut nous 
tres do toute l',\natollf' septentriona. nu, a ~ .. té détruit par, un gra1>d Ill en-, rel,""~" Illet· la G. \ • ', .·1 ~ ·tt rlu111 n dt fi 111 ies ' u ,n.11111 son or1·ltestre', ma1", ."J \'OU" 1011Joz'. mtéress1•1 '' d u' po111b dl' 'uu ouus 
Io, jusqu'aux B,zantinsetauxt>oldJOU· d r t 1 z 1 '! .. 1 ] I -.; rct 1 1 ° ., 0 ,, l ('>\'• ··téncur ou< l eotô 111 1 ... • 1 1 ie •• mscr1p J?n qu 1 contenait a étti .o >1t ,, esut ve), 11·11 .1 la co f 1, '" . • u 1' 11<11 r 1"1 p~J t c nou- pirlez de mes U'Ul'l'èS. v 

cites, tous es peuple' qui se ont tmsPe et ainsi, t.1~ document trè;; uno thè o .sur ia<'cor1l ~ronimiquc 1, "' .' 1 ts; rllo e111plow1,1 les an- J•:t qu,rnd Io comiiosrtcur,<' dant il. '"'1ur. 
succédé 'ur IPsol} ont laissé des nnport t 11 t d K t mie 0 lk 1 1 1 lk <JCn' Il(•• nnc ~ll'Cl"l' '.1r le tornw d1 cctitl oxtfriPUI'» 
souv.ernrs 1m•c1ei1i1: <~Ill ont tl•:fi·• ]Ps an pour . us Oire e as a- r a 1nHpt0 <' o pa<:'tP .1 ·a11. I> ; 11 ' ·gt'. . • mco111stancos, nw r.1co11!1' en q11t'l111u'' llOU• ont<'n Io 1 l 

' ' monu SI' trou1c redmt à trois ou <JUa· qu~ • ,., ta 1 eaux sel ont affid11·s d.ms niorls s.i vie, 0 dé!'OUVl'A on lui <'ùtlt• . , ' prcse11 .1t1011 typu-
nttemtes du t«mps . ous les Paphla· Ire morceaux. • o. délt•gu~s !]llittl'ront l••ouhul 1 ra .. ·.1ue vo11,u_o 1.ul1 ~uant les l!OU\'l'a. ux 1n·o•~re :1 tou- le" l10111111es i.;1·~p·h"Jll<' l'i 1 i111pr1•.,wn : Pt JI.li' 
go,nie1!1~, l.i vdJn de Ta~kop1 ü s'est ap- LPs \esti..,es antiques a bond ont Ill eptombro ponr ~" ren lw d1r• eto- p1 ix on 'igt~"lll Jiour ~haquo soct101'. ;~o;~!~:~ ,. . .. " ueotu inr«r1our• lu genrn Pt le c.ll <H'· 
pe ée omplitopoli<. Son hnp.ortn~~e dan• J.1 C'alll[)~gno aux on11rons de1',1• 1 ment à Beigradf'. La ,., <.1uctwn Stra étend11n ù partir 1/>1 p <leh 0111 l'U,J;Po impr1mo~ 
s'est at·c·ruo P111·oro sous Jes J~\ zanttns ._-. \ · d r l ' * :\o:-; OU\ r.1!!1 '"l ont uct'U;-:,f , ... ...,, <i<•J'· 
1 11 1 1 •

1 
· J • küprü Le monument cht llonalar ù , pres c tt1• 1•011f .. ro111•1> 1!011x a 1tr0, " • ~•ml 1 ''" aux r1•spnux do la • • • ,,, 

c e ~ e~ tl O\enue e centre . d'uno Sulr \;nan Kôy mé1ite tout part1c~li~- ~" t1oodront ue1•ossivome11t à I~tan- •oc t•• de St i1 t 1r1. Le mmi'tt're do" Cemal Re~1t bey est né en r9n4 n1t>r;; t«mps, du f.11t de l'1mpl'llnenP 
rrn•? ('ltVI 1sat1011. Le• Byz.rntms at-1 l'l'lllènt de fau~ l'obJOl d'une (>tudo ap- 0111: la <'Alltfére1wo lllllll parl«m ll!alr• lr;n· IX p tlll!t s a dt•J ·, npproun' Io - .Jo me SOU\'ieus trè~ 1agU< 1'1l'lll, un grnnot prngr1'~. :\ous le somme~ 
l
ri ::

1
1
1
a1e1

1
1 unotgran

1 
de

1 
!mi

1
>orta'rlee 11. profondie. 11 est très prohalilo rine 1:0 n 01 la i·onf~rence halk iuiqu .. tir 1f 'l"P "' t di rm 1,, S01"lf•t6 1111 me 1\1conte-t-il, de la musique <JUO fa1- r~d«1«i!Jles :'lm'" POU1t•aux earactl<1·i·s 

a \1 0 e Y 0.1 JTlU li!> 10 IJ:l nlOOU· f ' f J 1 \• fl\ l t culllllÎS S,ul n1a1na11. JO n'avais C\U9 ll'OIS ans :\os lt\JC;,, dt JJ31' lPUl" fotnh~ CXll'-ment'. se trou1·e là en pré,onre d'un mausolre .• es !JI'< patati s nu p:t a10 1 " .ld1z · . 
ou peut-ùtro d'un palais des monar- ou do1vcnt s d(•rouler Jours 8 ,•auc" . . Le plun d Istanbul alors. N1:anmoms, sans mv l.issct', J'I'· i·icure, sont 1den11ques aux oui rages 

C'est pourquoi tant d.1J1s la 11llP mi"- ques Phrygiens 'Le monument est en- sont prest[IW uchui·!o~ L" JUl'Y. d 1· 111t ox.1m111cr les projets c·oula1s longte11111s les val.es et les du l'l~urope 
louré de tontes part' d'images de Le s.tl~n qui avait été transforml- e 1 ''. · pla.n dl <an Lui soumis JMI' les trois noctumt•s tto Chopm JI J en a t't'l'luins surtout qui sont 

-'iJ~ ... ~z:_;~"RS'~~<"'i, hon•, do loup<, de taureaux exé~utt'es sallo de Jt'll au Casmo dr• \ tl•liz, scr • rha111slt ~ elrangm. ' "·' u:it pris part .J'avais 4 ans quand ie JOU:u; pour l'dit~s sons '"'• "'"" Prtu1 es eolor1(•ps 
' lame un réel goût artistiqae. Do mè- aménag~ pour Re11ir do~ lied" con- au r•11wou.·. 01·ga•1"'" ,1 ''" prupoH, n la p1·emw1·0 fois au piano, sans l'auln '1 111 pourrn1unt èt10 compar.<o arnn1a-

1ne, on ne Slurait assoz rpcomrnander fl-re1,1ee: J,'a1n0ul>Io1nont d,:; (' 1t"' p•1. •1, ét', o l\
1

1>q11 }·on,r le rO StlptPtnbre do pl'r~onne, la 81b \ais(' en adaptant µ:eusornf\nt .ù letlris :-;11ntl.1u·e:., éditt'>s t·n 
aux •aiants et aux chl.'rclic•urs '"'rlanw a !'te dispos(\ de f.1ço11 ù , n ,1 i'ull L a~I• ur. du proJ• t '.'"l.l"' p 11· Io Jlll',Y l',1ccompagnement de la main gauclw l~urop • 
pierre tombalo !Jill est utihs~e en ,, 111. 11111"0 scnn rios ille du r1 u•iiun p mi· cm 111• itt• ensu tn .1 ht.rnlml pour On s'.1perçut do ma 1·ocat1on 1r1 usls• Nos Ili l'tJ' 'l·I· iLtJient ~dit,:" autre-

,..,"'··'"'• s~ d~ fontaine dans 1,1 villP mf•me" ùo les 1·c:\nft"1·enc'!•'< futures. élabort>r 11 1 pta 1 ft1tur do la 111le. tiblo pour 1.1 music1uo ut l'on 'oi;,·up1, foi,, ·''Hb un ll'tPm••nt de, plus misc-
Ta~kôpru. l'lu,1t•ut, dt'' dfl ~11 •s , 1ra1J< 1, i Le contrôl~ d~s opérations d~s ma tendre enfan<'r, de mon <'du- •«ible,, sont puhl1"s HUJOUJ«l'hui sous 

1 

1;1 co11fr'1mH'l' frn•1om111tin "" n~1 'l«td1 d" la Société des Téléphones c.1t1on lllllSJCalo. un~ foi me ~jp, plus attra3ant1•,: f'Qpora BD nzBrbs'1'd1'an ;otant l!Ollllllé~ en 1!1' 1'0 temp, df.I L.1 COllllll "Oil n~· 1 li i' Hl!' t:lcho .\ tltamboul 1'a1 pris dt'S ll'Ç<lllS de En ... !Jill 11011' l'Ulll l'l lh', nOUH som-.u Il H guf>:-:àll1con({i1111h·1,u1torp.1rl•t11rntu1o il.'t 11111111 .1. Ji•:-; up., ltion:3 do Ll 80. piano deux nnuées cont-é<.'11h\'C1no11t incs Jh!l'tineiniueat ''Oll\'3Îthu quo l'ex-
- Ils 1u•11rlro11t d1rectt•m<•1t :\ 1,1,111bul ii c1 .. t., des T 'l plion , ,;i'"ù i i•gulti•ro>- (1911-1912) P,trm1 mes profcsst:u1•,.; dt• pos<lio l düo liHeH mettr,t <'li pll'int• 

l..13. f"'t•l•nü cle l'Az(lrbf•1dian s't1st on- l'1s~nH_~ de l.t rl•un1on dl' f{plqrade. llll"'lll ,). la l>lll'ct Oii de ~·l'ttt.1 !-iot·it•t(I piano de eatto opoque, jl' me t:;OU\Îens l'\ldC'tll'C ll's progr(•;-, .1ci~u111plis JJ.ll' 

ridur dPrniè!·cment de n~u1eaux opé- Les travaux des Prof Mest.ljanoff Elle au1-.1 a<'h• ,6 >Os lr.naux dans tl'Edg.ird Mana8. notr 11111"'1mf 11e gl'.l<'O ,) l.1 J(,.,olu-

r
ra• On dl)ll l'1terau pre1111C'l' plan p 11·m1 et Samoilov1tch rlPl! mois "" plu, t 1rd. En 1913 nous partâme, pour l'.tris, 11011 dn l'.üpltnuol • "otb no," est1nw-
1~, nonwlles rnu\les musicales li' •l;lah Li•s profos,ruis .. mii t '!'lb .\lt•,dJ ,. Les comptturs 1,\ on mo con[m aux so111s du fll'Of. tül1' d~s pins houicux,"' uu n!'cord 
:-;enem .. , <l'U\ re du corn11os1t!'111 !' \[ rioff t _, 1 1 ·t t • 1 l 1 , ~larguerite Lion, <lu Conse1 vuto1rn dt Huta•t" "L' J>l udnirn entre 11·0 1mpr1-
('I , . ,• , , · l .~n1no10\1 Cl (jUl Ot1 ]lLLf l• 1 ::i.fllJPl l tl llllP Clll! l<•l<l Jll!'ll'lu ]!,JI llICUI'~ slll' l • !JO f l 101 (jut a nus d• ans 1 1 cv Paris. , " ' 1· " < c 'I"" •11ws ty po•s 

lo,ui•r(' ·' '.tcleier'lün auxtrnv:iux do notre K1~11lt) 11·10111:1131•1. tl<'s!t.111ux 11uhlics"u'd l' · 1 d ,!1twudo11tlt>sd11n··ll-JO,J--.>i·iiunt 
"Ul 1111 rn "Ultl 1 1 r 1 l ., ne anneo pus tard nous Jl 10,,im<':l , ., , '" " 1 I' '. • 1 , • • • " 0 " ••ron ~ ' SP}l NU •ro ' 1sl! ;, lst,rnl"!I 600Utl l'Olllpteurs arlopt t>l p <!' tous 

·OPtll l ~·~:l l-~t'llf'lll•) a 1 tP I'Ppl't'- rstanliul pour l'"!llrcr l'i! 1:.1;.;i . 1> ... )'U'll Jo g1z ( .. l't"ltl (\ {}pn(1
\0 dont j'n.1 frt"quonlLr 10 Con· 

cntu dp,rnwrl'molll à Bakou. l'.U~l leur séjt•11r PD nOirr \Jil ', 8 Les llouveaux pn~11l;ms des hôpitaux senatoue do mu~111111• pendant l'llllj LtJ ~l'l'\11 ,. l'<~e.1 '"' •11 • l!DllS !'Cl!· 
L.1 p1Ps.o .1zorlir.uJ1a11J s nuns an- 6mmeut~ sarnnt; C'Ompt lit ~o 11 r 1. 1 <l' Cern•i pa t H 1 ans <ira 1 O']'u!Htl()n 1·0 ~c1,1 dn 111 Il " 

ln0111;aitl' .. 111 dernit•rt1ue Je,·01n110~1·/dP:-;.1111<'·-11"al'11i1 1l111'l• i1l1!1r•I 1 \;: ~ ";.le asse< l> 'lour il l' 1 il' iso1":S to~.)6ll:\: 1'1 o1v1'.1.,.1~,·t1·l111r11~ 
t • . l' • i. •• • • ~ • • • • 1 .-.. ,_ ~ ' 3 =-- • •' ) lt •n h,.,,., r 011 t"' 1 il• 1 t' re t ,\l'ls l'tl 92 J at ro- ••l Jl"lto ltl \[ 1 1' ~ 
eut ZtjJ uf'_y,1p1t:sa\011te1lllllh 1 'i. qt1e:-\dl11u\'1J!p. • 

1
, • .., 

1 
1 .t pr1s1110sle<.;oni:;au('o11servnto11pd\ 'li '' llSilt (l>tlt 'l'i :-;os 

part1t1on n1u:-.1ctll' do u Kürog-lu » L'en t r sto u e ' "~CX( tl JlH <let lPp110111 pour p1olessors \l<11gUl•11tc I.1u111l11\11· p101notet11:-, Il, l"l•11co11t1t11t ~11r it'L 
tra\u11la1t à la 1·0111posi1mn d'un no111el .. .. se1,:nrme l Ill: r .• tg• . po:u l\Q IVJ I' ,,., ftahl '" pi,t110 et lt:Joul L 1p.11rnt pou1 l.1 point lllll ln' grande d1.f1r11lt. 
op6rn" (; l\O "· Le mlni~lre de l 1~slrut ·?" pu,~I qu' le • ' 1 ' 1

1!' t d •"!1r•n , "Cllll'lll ~IPs Composition. 1 Il nous somlJiu 'Jlll' sJ l'un dt•man-
On don w1,1 lllrntiit .i l'opi•ra cl(• à 1 observatoire de Kand!l11 1~ 1 ; 1 i~s • u •rc' l lJ011t 1' ·11!\'. hop1- En Hpl j'u,ais tprmi i(> le COllSPf\U· da1t rie· 11no1 ~e cumpus• nt le, 0111 r.i· 

Le monument du rocher de Donalar 
à Ta~koprü ' 

Bakou Io•. crg•ïz n de ,\Jnshm \Ltgo- Le ministr<' do I' no! te 10 l 1 b:. " le~ r h ,, ~ 1 et Il iscl.1. loircdu Paris 1,111923 jnienirais Îl Starn· g1•, tin11011nuK et '°1Lu1gers nnprnnvs 
may liey et Io" Safa,, de \l:nlfan <Jill' ,\lndin ber a \i>it~ uer ,•ar ~- J, d fl <era do Il' ~ll'nulli 11.1r Io uoul pour •'t;·u nomm profc"siiu~· au 0.1 nutro la11gtw, 011 ue pouri.ut l't'-

Happolons que l'ze)r hoy est Je mtd1 l'Ohs 0 n.1toir<• tle h li rli: i. lu
1

1g ri.: 1 :llu ""')' ~l•ll'. . Con,unatoiro uo musique d'J,tanli;11 pondrn « cettu queo1to11 qu't•n di· 
~10. que plus au Nord, au heu dit p1·écurscur do l'opfra nzr.i IJ61djnna1s Lo m1n1stre 'e,tPJ ,1 un•i ,p1111•·1e ,c 1 iri '"' de 1 hop1t il do Il~'<l'k1 Vo1c1 les œuueH mu8lcale du (;em tl "1111: 
~imLilli. il suffirait de creusP.r h• ol li avnit t'i<'rit l'll 190ï, la partition mu- en ·ort.1 .1. lstanhul; tl H'lllier.i d ms 11 •11ra "" trll hl~. 1·oil11 de Ce1""'" p1~u He"tt liev - Dœu s<'U/ /c "'111 f .. 
a une 1irufundeur dl' trois. m'ti·e3 S(·U· · 1 t 1 ' , rie 21J11 1l v J • ,. ·' " • swa o doc Li>yla et MPrnun" tt'après cap1 a e aprl'' avon· appru111é tel le ' . . L'Ol'Chestre l'as1leloup do p ris nou. somrne, toi tl1•1J1e11t d,•pounus 
lement pour troU\er IC's vo,tigo• de le po(•me clu,grancl Fuzuh On lui doit cadre du corps cnse1g11ant d rns le' ' ~~ pnx ~u pa111 exécuta on 1927 son u U\l'c cCha11ts le li1blwthl<JU•>S n,1t1011ak, cont1•na11t 
cos gra11du~ tlVlhsations Quel dom- u1rn foule cl opérettes trbs en iogue (·cales moye11111·~. . L ·'! 111 i,i.d1 e tl ht,1111liul l'Ommu- d'Anotohe», en 192 «La L1•gernlo tin tous 11·~ OUH«g1'' Jl u·u, ""turc. 
mngo rru'au heu des fouillM fructueu- « Arsm mal alau», «Ü olmasm liu ol- Lès cadres des écoles m;noritaircs 111 '1 11 " • llêlJô., En 1929 l'orchestre do l'Frnln IJerniet't'nwnt llous nous cntrnl<•. 
ses auxr1uellcs on aurait pu se li\ rer sun», etc.. et étrangère, l.c 1•r1x. du p1111 or;l n.111'<' a étt' [ixé • ormaie OXl'CUta ,,Scènes• t111- n10'1S ,l\ec un a1111 des OU• i.wes httt'· 
ici depuis un siècle, on ait lab,6 a11 I 1· · à 1w11 l" blr • 1 1111'1•1' du 2~ 1 • t t ses r nr0 " t '" 0 

·-1 • ~üs cri lques sont una111n1es à con- Nou:-; a\ons nnnon<'é 'Ill'' l1i tl11111·· l • • ., <ou r. ques>) ' .;;~ t• rdngel'S ,.,uu:s J>Pll~Lous a 1l~ur 
contraire tou, Cc• tn1sors s'pffr1tor et SI I' J JI · relu \!Pl 1 •1ual IP dtlP •[n11g •ol ' lt\HlU!'t1ur1 "Il tUI"'· • 1.1 1 "rer a nouw e mu1ro dn compo"1- teml'nt eom1iétc•nt a 11nt.11n' 1 J·,1bor."· '. ' · 1 '"' " C tt d '" r " v 
sau mPrJouraprl>sjour. Au !wu de ((•ur C:l1l'r l'Omme nn <'hef-tl'ieu\'l'o do . 1 " •; p1as11-e,; ')'\l'as. e o ermero n•uvre ut rt•pr1so ù .·0u,11uu, ,ommeon11s ·' i•1te1· le-
œs .• tomlles S)stf.mauques, deiiuis 6 il 1 . !ton tes cadros du !'01ps eu;i 1g rnt , l'a11' on I931 par un orchestN sy 111 • " .. 
7 1 li a musique azcrhliitlpnaise. dans le~ coles mmor111 rc' "I ·1a 1 U b • d 11holli11uo d1rwtl 11ar l'autuut·. L11 111 ·,. 011 ' 1agtJs l'lra 1ge1~ 1r111101'1u1ts 'l 11 

SWt us Oil a Jll ,) res l'Ullleo 11our eil L'a t , . ' 1 ' DE a riqa, B masqUBS ., ~t 
1 u eur a t·nu~ a ('O 11ro1lo~ os con· gGrP~ [I i1ou" ,.,.,·,,,,,. <1ue ,. " ,,1,.,~.... r'i 1110 a11 'o I' 1 1 ' 1 !"·' 1 ,- d\tuunt .., o traduit . Jl1e11 <tttt• 11ut1." rottrrr es pierres de fondation des I~ t' ~ ,, • , ' • . ne o c 10s.ro ' o é.\)O " "<)I'· , 

llOUtell~···-" 1 1 I' . Sl( rn 1011 ~ (_;~-aprt.:c. no Sc'lront }>as àch'"'Yé'S fi\allt lo 1) contre IBS gaz tna1o. de i•ar1::;,t.l1t11r1'\ [lJ.l" • rto 'C\": .... SO)OllS ~ùlll;J Ji•sdcux OH «Olll.l('t }>Cl'-
" 

11
' isons <Jtlll on tonstru1l!.11t - L'Orl"DI est h •·,,1·1·~·u 110 1011- SCJ>leiii"i·n. " rn11l1 1t ""' 1 1 dnn11 la ri< · l ï ' ' u, " u ,. <:Ula<t une dt•s nou1·etles erl1t1011s d» ' ... c1· e !\'l'es, l Ulh 1,'l'J1ons 

les g1on, CS 8~UI s des portos, 1 t1•s le; lé"l'lldl'• Les auteurs contem- Boursiers E " T . Coma! l'e"il Loo I11-t111t11< p.1. l' ,\ll('lll"llt Ill oe1g1wo -u1 le-. 
murs, ou pour ur1101· tl s mt(•rumrs 1 pora111s ont tous dirigé> leurs s ra cnsns En urqUIE ' V • 

0 
"' • 

1" ' ~ - ., " " 
arnc _des dessi!" va~ié• et mullJ('olorPs il eotte FOUI ce intari"'a\.le: r;-far<! 5 <ill'1tre hours11•r•. ~hois1~ I' 1· 1 ow I' Il . . L'ord10titro S) mphon"1ue ,Ju ctileli1 .i lH i•rag '" t lr,ingN. :uluptéo 1us11u'.1 
qu.1 omt <\Omb1en dt.icail'Ulalii«s m<'r· !l}ink,t. leurs 1,."ards flll'l'llt t epu~illdo<'Ollt'OUIS pa1mi _t•s 1li1•1ôm s dPsl 1 Z . , chefdorchestro hollèno ~litrnpouluo p!eoent l'll JJOl!t• l.ingul'. 
milles ont ~té anfonties amsi, vers l'Orient C' •st . C!Url\'~ 

1 
f.1cult(os d« d111ll d ls1.1nl>ul •'I rl'A 1;. " ·'!111" 11 st 111 form ... 1 .\iok,1ra quP exécutait tl. Paris on 1933 le concerto 81 110115 1.11su11, imprimer 1111 il\l'e 

J /J r ' l )lOlll fJUOI, J •11 kara <nont Cll\'Oyti Jill' Jn mi oi<ti•rr Jn (' JS l Ill lion Cil l'clte 1 !Ill' d'une fa-1 l'hromatl<jUO de llOl!'C J~LlllU <'Olll}lOSI• l'l <!li<' llllU,; le lll.JLtous 1 JI IUlllo• HOU" 
<' ose e11 ,at1 que des fvmlles sé· accepté a\Oc pl,11sir l'ofrre du mini<- 1 1 1 0 " brique 1>ou1· la 11rodu1 lion rie m 1siiues 1 tour. " . ~ ù 1• ( u a . u~lH'P Pll ("{'1de11t pour y pai·~ e.CO)pns l!U •t suft1t d'écrirl' deu"' 11-

neuses qm se1a1cn/ opùées llU'OUrd hui 1010 .c mstrucl!on pubLque do I',\. fai'i·c 10111.8 t•turlno · de prottJ•i1011 1•011t1'l· i·•8 ".!Z a 1•to'• 11t'- Cett , 6 d ,, 1 1, 1 1
, """s t1 1111 " la l ' l, 1 d'é . 1 q • 1 , . . ti o ..... ,u,·ro B vo1u.l ... ei;;1 a (1 ,,_ ci • .., • l·u oruu .. OU\erto tians les 

>11r lt1 cvl/111e de Zunbi/11, do1111emœ11l zer lcll 1an cr1rt• un opPra sur a \le Les touri,tcs c1d c ,ad1ut11Pat10 l tl1~ lr.l\'.\llX aura repnoo t·utte unuéu aux conc~rls don- iournau sous l.1 rubr111u" lus •Livre" 
pour resu/tul /a m1se au /JJUI rie trésors t'tlles m?t1fsl de l'Azerlil~1dJ~n. . 11• 11 p1orh.1111cment ""fa~'!" 'I"" l.1 f.1- nuo ·'Prague à Londr • ~ l II . • JIUlll1'3llX» pum <11w toute l.1 J)O})tl· 

, "'e SUJ~t ce cc nou\e opPra r-st t1ru Le:; policiers hongrois au 111onu1nent 1r,,1uopo.1rr1,.otnrno111·1·r.1fu·1··L10111u·r ll \·a . . '. ~ us, J -'a lJt, J 1 d'art nul/,•mt'n/ mft•nems t1 /',lcropo/e dr 111 légendo • A~1k <ial'ip" ; lr< •<·1'· du Taksim 1'11111• <'JllOt h,11nc J:ll0 rnùtera5011.0110L ' tsovw, a \ wnuo et à ,\lu.scou «1101,' u p.1.1 s on soit rnlorrn•'"· 
dAlhenes, n!'sse1léroulent dans la r1<g1011 de Leo fo:H't:o111.nit'IJ up611c.u·s f, IA ma1t"respron111.rt•sut1l1s,o,pour -~les profoosuurs, contmu,1mo11 l1)aa111s1cl,rns lt>; ll!Jr,urws un 

,\.u1ou1d'hui. quéllo que· soient 1alKa~.11Jnj!'nt <Ill Teliriz. Le l11r«I nt'té agt•nt~ dt' la pnlwo hongroiA qu 1 si:i la fil1r111u< s1i·uiitlon• 8 rndigenes, 111terlocuteurde talent, furent, pour t'! 8 '1 "'11 ra~es nuto,reF quo per,onne. 
mosquée ou le medres~é ancien .. ,f'< nt par Gauarh Cafer hey, 1'1llust1c tiou1eIJt d0pu1s q:wl•iue temps c 1 1 > O.t rs•i t11 qnl' 1.1 iroduct o:i n, 111 uolle mon llonhour,assoz 111tell1gonts et sur-

11 
·:.iemallfl1t '· 

'IUP!s <]U~ soient les murs, mcend16~ drn111aturgc azeri)('1dja11ais. lrti \t.ln, ont 11sile h1l'r Io \Ion rnwnt S<'l'd "" JllU Io zo1l,.J1Jll m.1squos n .. to,ut a8sez lat·gos d'esprit pou1 ne J>as iw l'Xposnwn susr1•pt1blo dtl «on· 
ou 11011, 1ous pou1·ez tro «ertain d'v Les rôles do cctto nouvelle produc do la lli•p11hl1quu ;1 T.tksim At , out •, tlt f lf'Oll J sor,1 po,,.hlo ile~ l!JSL!i- m nnposor leur mlhwncc. 'l'ont 1'11 mo 

1
1;

11

1
11

• toii, lt·s uuir.ige~ parus dPpu" 
1, · J 1 1 é ,. •· ~ "' / · ' J 1 donna11t le 1111u1I'' 110 • 1 ttf oplHYli dP l 11111>r1111t•1'1" en 'J'u1·1it11 .. 1 "" mnr une rnscn1111on, une iiemtu· ion mus1ca o ont •!t' drntr1uu1·s )lui'· dt>posc• une cou1un11t' rc <'S htso111<, ri 1'1~ oc> dumaiiw, dr ·• Cl' <JU 1 s possc- ' 

l Il tl ueut 1h~ untr1" t 1 cuuib,t'r nt un grJ.\'O 1.1eun1J et rcn· m. un oliiot d'art ouvragr. et travmllé c, nw1 ?Urs artistes de la scène ami· A la Municip'llité 1'.1 ·n1 o el tlo l popul.ition chd<'. 1 ' • c vutH·en gr.rn, mllélll 1 
t«ellenwi.t 111tfrl'S<ants l'l ucaux En ht"Hl]ana1HP • Le d rc. t"Ul' 6, li •rnl cl•• l'h) gii•no pu- au_ du1.ulopp0ment da mon 111d111du,1- ' 

1 
•11 t '1 llotJ l' cul1u1·e u11 ~orv1e" srgn 1h'. 

somme, lb \l'Stiges d'une ciçi!isatwn La presse sonéti11uo o'oxpruno en Les résultats de l'appl!cati.o~ de la loi hl1'111e .\ 1111 l'e) Pst .l!Tll• d' \nl<.ir.1 l l1Le. Nom!Jrnux sont nalU!'cilumc11t 
ai1c1Pm11• do Ta~kilprü el Zimliilli ont lPrmes élogieux de <'<'t opéra de Glier. sur le. M11nlc1pahtes p. r le tr "Il •Io co 111 tlin ct•ux pour lesquels J't'pro.irn u11 cuit 
été ra1alf> nu rang de simple• pierre~ {du VaAitJ Trms mo," so sont i'«oulés dC'puis la ~- - ..: pro[ond. Cortot et mon 1uolP, p.1rfa1t llqu,, .\u<si ll•IOl<tU<> ador.1tcur do l,1 
utilisées pou1· Io~ fon1lemunts, "'• r' llll e 011 apphcal1011 1(0 1.1 TIO•l\cllo loi LES dJplacements ds nos ministres comme artiste, comme pian1stl' COlllll\O lllUSl•Jlll' fralll_.ll~e di• l!Oo l«mps, Ce-
lllllrs, lù PUii ou la rho nmée du mai- I a • sui lt·s mun11·111al11t<s. L<' 1111111,t('l Il de rntollocrnol et c·omme homme» l ni.tl H• ~Il li1•) ' •u ••m ien·P.r la cuu-

T ARIF D'ABONNEMENT J" leurk>l'.tledaus1011t«,se·1u111 sons modomos. Et auiounJ'hui enl'o· l'111te11eur a demand1' eommunica\Jon l•l' m 1ist1" •I ·~ tra1·aux JH1bh1·s ,\1 1 cJHouvo uno adorat10111nt1c~""lfll1- , ' os 
ll', un continuo à traiter aiu i, de f.i. T . à la ~fu11J_e1paltt0 d'lslaulrnl dl'S J('sul- Ill',\ 'Jiil "" tl'tJU\,lll dPplllS qnel<]IH'S oie JlOUl' Laparrat qui fut pour moi Coma! Hc~il l>c·y n't• t pas seulement 
çon mcltgue de leur prestigieux pa~sé, 'i urquie: Etranger: tdtS acqms au cours tf,, Cl' laps rie I" trs t 'no!., \'l'i" "'t parti p 1r l'ex- un maître sans parmi. 'un t'Xl'l'llent <'Ompositeu1·, c'est aussi 
les délir1s des p.tlah, tlt>s st.itues, do J;tqs Llq• 1 tl'lll)H press tl'h <'I' qo11· pour Ankara. Tou~ en emp1 un tant pour sa propre un p.u f,ut chl'f d'o1 < h1·ht1·u t>ous •a 
!Ju1 sait quelles atlmit".1lilc, consttUl'-I' 1 La n:pon•t• ;, cette dt·ma~de sera L•• munstro \Ïsll«<'ll de nom'!•au la muOJquc Io nw1lleur de ce qu'il trou•a ua<1nett« !'h.iqtw phra-;o mus1l'aie ex-
11ons !_ fi an 13 ;JO 1 an 22·- omoyée 11111 Hs.imment se111ail r pro1'1111 ·1e lstanlrnl. che~ •es maitres, Cemal He~1t u .. y iriuiet fi'.lt·il'm1J11l la )Jl'll>t'e tle l'au-

En tout l'as. le~ nutur1t(> eompétoll·j mois 7.- (l moi:; 1"- Laibauteur des rn.1isons de rappcrc On nnrtone<' d'.\nk«l'.i le rPtour t'n cultiva constamment sa propre 1lld1vi. mire Jll<»cnte Ulll' llnagu I') lhnm1ue. 
tes 1lPua1011I au moms .\ i'ml'rnrpron· :l moi:; 4. 3 muiH 050 Ln 101 ul!"i'tht la 1on~trmtion dr' ,.dt 11110 du mini.Ire 1lt·s f111,1ncPs duahtô et attoig111tams1, m,tlgré sou ~!. \" 
dre 1'1nit1:1thode" lllL''Urestle gronclej\:! e ma1Hons dl' rappo1t ay.1nt plus de 1'11at ilfy Jounoâgo, uno rare perfe!'l1on art<•· (Do l',ltcl'elk) 

prend un {lir jalou:< ou 111outre rtrl12n1ent !<•s J'un .. ge dt~ Lrïla ch•n1t•urtt1t ('nro1H'1;1', sour~ pnrl,ut 1lt' f;u~on ri 1hle, 11la111aJu~1~ ùe :x 110.:•1t 01 11' p:i I! ût d 11 1Jc q111 ù.!i'OU\rB 

dents pnr ~ qu'on a ro~né :J.r e nvres. nuise, hnuioùile et Croule ootn ne une Jarne qui ont pr1~ fps langur dans le r11nn1H l ~l ,o~ ,rc IX 111 rno H.le 11ouveRu Y Votre ~er\t· 
A1llru1A, son attention fnt ,lttiré·~ p.tr 11'8 d':H'lt'f. seoln1res, uuus 11a111'111 lnut de 111 rne à e ~ur, qtH' \ us •nvoy•i •a 1•ü 1uontE·nt ù toue 

contor51;ioua gro 1 •res d un groupe d<"' Juifs . ·e1det C.)111u1.111t1.1 enoorf' un nutre ver1e faire entcn lrf'. \n · i, ôtait i1 1eturllf men .. les d1abh•s )l('Ut f•n parler dlsorinn1s a\'er ex· 
qui so d1~penl'!nio11nt a\et• la pln.s \11lga1ro. pl t· l d1~ gin, nuus l11ent11t, n'y tPn1111t plus, il 11unta f"hnr~é fli•s 1111""!Ho11~ li•s plus 111po1l1t1lès le 1tcr1e1H'O. 

titudP. pour entrer en ).l\t'I' at on l\"'PC dea prée1p1la1nment cettP .salle où 11 étouffouL t'lnh•lhgenc:t" Srr\irc. C'est hu qui 1na11œ11 t~)lJlrnt• ~ 1 Je Il<' ,.0 ininss tJ:o. pas vofi 
offic1rrs nn~lai sis la tah!e à coi..• LI": Dehorf'f, 11 se retrouva avec MOn 1ntolerable 1 vra1t les tl1[f••rent.,. pa1·ti~ P 1lirt411~s. dc·Ld.ut 11111•ur, (~ ·urg<'. l'oint n'c1;1.t hct:oiu d't•trc 
Ct·1n'!11 s étin • .11t dei- pit_• :"terres riaient aux .:t0lilu<lP li <'0111prit que &es tor1 es n pour· 1 de rcn1.11111 1ncnts 1n1n1stén·~I~ l'l d1rfg1•a1 pcr- t.>,·c1llé peur Jevincr qlh' ,·ous niiez encor~ 
t~rlnt~ rn 11• flXlill rff1ont~1uc11t t!e~ )Cllk, r'aient ))3~ 8Upportcr l"éprt•UVt' l[lll J'.1tlen- ... onnellf'lfit'lll la IJ3I:.O!I l'Cr~tO f'hll'O la 'pi- 1110 \QDlcr I1•s JllU~cJt•$ llCI\eUx ci'un iulolè~­
t•n de~ hont nes ~e hvrn ~ i ùcs ln1nc:itable l t.:. Rt se etutant incaµal1lt• d'rutrt_•r dans talj• et la J un1u1c 111te1 ieu11• •• Jiu•ks1111 H"·11l ct•Ill ,111 l't•t p:-; fout·• 1 1110111s ,1ue ce JH' t>Olt 
p1trtoril'~ qui avnicnt l.1 prél~nt1on d'être ce ten1pl~ de Lt1la en lcqurl 11 a\·;ut tr.u1s· au Pontrairf. auach~ nu 1•011111u11ul1nneril ùu 1•c t • f,1is la I' an h!.uu hi• d'un en[ant. 
drôles et ch:t11ue rois f St' tourn.ut du~ tl- d~s ror1nt1 sa ('ha111Url' à rou~·her et 1lt• s'y rurer· f'()J 111 d'oc1•up.1tion, IH' s'occltpait llUQ des Il y n lU"U --el! t! de t'Cl' ~lnlS .HIJOUr­
lnessieur , qn1 t.! a1lleur-1 Ill' faisaient pas ln nlfr seul :\\ec sa 1Jo11leur,.1l s'achc1111n.\ ù'.1n i111cst.1011s 11111it.11r"'s· la1:1 .·u 1 t l'aut.,..f• 8 • d' 1i 1 y 1 urtc>ut .iulii:o t'ho ... r. \'oyez , 0116, 
0101n1lr••nttc1tton à tt••ll n111è;e hnph1r.111t prt, Urisl' verd un aul1-c l'ttblissC'1nont de trou...-a1cnt un~ tc11s1l1• 1111~, p.Lrla ,-oI(~ntliilu \!>Il 111 piu,1z Jias 8,1, 111 r i·e ciu*' '"'•st 
leur avpr ,lJ 1tion. nuit capable d~ lui donner Pho>1p1tahte JUi;· de tin, asso4•1és (·trt1ite111!!nl, chacu. ù .-111 tpie de • 1 .. ·e1.lor nux lniins apn)s hiut 

.. ·('Jd1~t 9•,.rror1•3ft particuh~ri?n1,.nt re soir qu'nu 1nnlln po,..te t.111 conf1,u1P-e d1111s 11t1e 1 lion 1 om tongu•• h1 ure le> ln..:U\.CTtH inintl•rioinpui•. 
de ruuilll"r au fonù de ces ân1es n1c.::i, PX r· ,~ n1une. ,J 1 k on ltca.d, 1rro <le son sonuneil, tl·g:u·. 
çant à dt ~1·in on habituelh'! p<"r~pica1•1t.é {~érahl, J[rollo, (;e1aid ! llello, (J1>1altl' dt• 01, n111i de on .11r 110111,1111..•. 

dnns le but de réagir, le détourner coûte 'JUC .Ain"'I 111terpcll,., le capitaine .Jafk on H.ead J.aissez·n101 tra irp1 • CJn 11'u Je \Otis as.:1111· On .l 1.1 t•n~ation de 
ooûtc l'a pcn c ch celle qui la r1,tena1t tou· se frotte les yeux et avec dt>~ grognements vrai111f>nt pis idted" r1•\1•1I 1, en uvant rena1t1~ à la \tt'. :\ln p1•.1u est rraicho 00111· 
jours. Il co111mençait rn effet a redouter )C' d'enfant gatê, es aia ds &'arracher à la douce 1~) le\er du ul<·il 1110 C'llo d'un curant 110U\enu·nu et 111011 t'OlP~ 
oonsfqucnees ùe la er1 C' rluns la1p1clle 11 lie étr1•1nte clu so111me1l. A. peine a·t·1I Wst1ugu6, Jleu1euse1nent• 111011 rlu r qn11 J soleil rl uue Jegc.1.( tu 1•th('rér. \'oui nt' saurez Jn· 
•entait plongé. uccédant ù la •louleur ph,>· raide au chevet dr son ht la s1lhoaettt! de ne vous a pas attendu pou1 se il•\e-:. riposte 111a1~ la JoUl!'i!-o<.111co <lunt \uus \ous p11vez 
eique, l'explo ion .soudain <le JRlous1c qui Cfeorge 'larJoy,: quP, ~an!I cért~rnonie, il tourne ~Harlow clan" un JO\tal tirlut tin rire. :-;on rcuez, \OS os dol\ènt êtru à cette heu1e d'une 
venait de le bouleverserju qu'aux Jimitçs de le dos en ferinant les yeux résolu à ne pas n1a1s regardez-11101 cPt 01u•ntal 11u1 111?-ne la lo11rdcu1 d1• plo111b, \iot1e pe.1u, r\!che et \Otre 
la (olJe pOU\"Uit (]tre le pré}UllO d'une JlfOStra• "16 )&IRSCr troubler. Le capltaÎne ~larlo~ était \ 18 m11!ilCU~C d'un p8Ph3, p.tSSUllt St'8 JIUltS long OIUOl('I) n'a été C('rU:1lltement qu'une 
tion setn~lable à la morL l>éJà la 'i ext4 son ca1narade de toujoura EnfantR au eollè- avec deK odah.:i:queR. \'ous ruurez par 111• toi µe111 111111 liule que <ln11s votre accnl>lemcnt 
rieurc avait p('rlu à sei. JOUX son n>11)étt nor fIC,à l'uu1vers116 <'t enfin dans l'armée, ils plus pouvoirq111tter le lit dP laJournl'r \uug ë,e3 incapable de secouer. 'l'an1hs que 
1nal et ses contour pr '"pour pre.ntlre da.nt n1a\·a1ent 1ama1s étô séparés. L~ ha ard Bem- - Voyous. Oeorge. 111oi, qui n'ai p.ts fern1é l'œ1l <lcpu18 quaran-
unehallurination morbide. je 11 sais quelh blait ~·1ngé111er à le~ rû1111ir continuelle111ent - \ocre [~XCt'llt•nœ \'Cul pcuL..f.trc que t<'-·hn1t heures, JO 111e s~n"' plu~ uhnte et d&!t 
[onn11 spectrale Ai isi, dan cc ar, 1l ln1 sein dans les 1ni'u1es ville!t et par[<H~ clans les J'appelle 11cs n1a~seurtoi. fJ11 L1.•11 Jo1~·J1 fillit Jl!H3 qu~ J11111.11s. 
bl~t être sorti. d Li ~ tht~ et vivre quetquf m 1nes unité~. Coint1 lence curl11us:e encore entourer sou ht p.1r les lJlus t "llP.ti ù ~ s('s - l'•H11111cnt, \oUS 11'1nez pas tloru11 ch•puis 
arfNux eaneho1n.1r dont d 110 parvf>nn:t plU ilUr les lianes du collège, 11~ ai,;·iuent eu, tou1 e~clll\'e:3 lui portant h· <'a'lt ~t Io 11111 J1lf• 7 , 1 11~1r11.nte litul lu•u1e:o; ., 
à sr réveiJJcr 1 , deux, le dé!i1r df' connaitre t-\tamboul oi1 J\llons parler.. ttu~I est votre- dé~1r '? J.;t qu 1 bosou1 en l'i>I ourer.lÎt 1111 St>r\'l· 

~tadc111ojselle, enr. •l"C un gln~ve.rmouttl es évt:11C'111e11t11 a\ nient [1ni p.tr )P-8 aniener. - De dor1111r en pnix t lll d \Hah qu1 \1Cnl ile p U:iSt>r trois heur~!:! 
~lais 11 avait lieau boire. li n'urn,ait pas A àlarlow nv:ut antrclou1 l-tu.liê Je turc à la St<"- - • 'e,,.t·oo pns la, 11u.>11 pachn 1 uu il'lisir al1 Jhirn<h:-i da li tho111C't earressc par les 

1fra1bhr cette lucfLitté cruelle de sun cœur oô tion des laniue11 orient1des d'Oxford. Il le cn1ninel, quand, parmi les 'oluplés de 1'0 houris nux 1nrunlt ù'une douceur du v~lour~, 

tandis (1ue coulait l'eau 9:3Cr~ tics source . 
pour laver son corps des iinpur~ tl's lt·1r1\~. 

trt'~ f 
Phu.:-antez taut que \OU~ voudrez Cl•lu 

11'e111pé1•bt•r.1 pa~ 4ue i,;ous parurez d'ici ij,tn" 

avoir fait rtltt1 e cho~e que de cont.Juue1 i.\ J 
llyrc \Otre 'Yie ùanalc <l'th.-1•1dent,. <>ourant 
con11nc à t.ondrtHl de thés en d1nu1·s. l:t 
pourtant, chai1ue l'·l}S n seti plaa;irs et es 
dt h.nu·hes n lui, co111n1f' ch.trtuc~ rhtn:it, P1ei; 

fruit èl f;08 rieur~ A quoi hon c·hn11~e1 t!P 
c1PI ~1 1• <'~t poul hnuher •·tri nPITt•1111~11t 11r 
nos pr1111res art1clos d't•xport.auon r 

- l~uPI do1n111a~e1 111011 t her fép!u"'t", 
riposte UérnlcJ que J~ n'ai~ p.1 .. 1'1n~"·nui 
de J'nuf:t, car \'OU i h1cntût dix nus c1u au 
•letr11ue11t du l>cau ficxc, \Oil~ t•herchcz ,l 111'' 
gn"ner à \os v1ee~. lll1t•ls pièges u~ 1n'avez· 
\0118 pns tendus? l~t d'autant plus duugl'· 
r('ux qu'était grande alorl'I 111011 111t .x111. 
r1cn~e. 

- Je ne \ois pas, au1our<l'hui n1011 ther 
4u'ullo nit dtn11nuô sous ce rapport. 

Etsc laist1a11t tor11 11 r sur J,1 chn1~1· longuP •• 
lf';ll.}t'llX 111-do!'l r•o1111110 un nu1.1nt qui s'ahan­
tonne .1 un ft'\'C e-xq111~ 

l'nt' \1111c 11111t hyt1ul11u~, telle·l"t, Cet t'll· 
f.tut lturtout.. I 'idéale "t:itue de bronz~ d un 
j llll•!.tf1c11. Etc1'tl'l 1cg.1r1I t.lu1, pr1~squ 1 • rrut\I' 
t)u èut dit quf! je l'a,·,1it irrit1• J't pourtant 
JC 1n't"t li::. .abandonné .1 lui 1la11s toute l,1 de. 
tette th• 1l1!)1) etr Pe1ul.1ut 1 u 11! lllC rrolt,Ht 
nec cette 111t~ d<!- gant au 1! il ,fur, J'il\,H3 

1111press.iu11 qu'il n• t•hail \ la in, n'y 
t~n u1t pl 1 1 J'I' q 1i 1i 1111 f'8f'-' 1• 1ress.inl. 
'un 0011 t 'lc11t 1•0.111ne un 011•; 11 l nrut 

• in 1 JÎ t l'OI li Ur. J" -,(\ ll•Opar·I 

nalgro h11, <'"1n11n1 JI\ 11t à 
s'1nt1'Jl' Pt .1 1 c JP( 

IJ1te&·n101, 1 tuor"'''• tout cel.1 "'t'.' passu "" 
pu lih<' v 

~la: non, 111>11s a\1011s pris .In c.tb111es 
p111 thn1hcros. 

- I>ané quC'llt"' hc t.;thtt, n1on cb1•r, \OU~ 
l'c.>tll p{,IÎ~Cl· \'OU ':i 1 

~t r'o" eut un r1ro qu1 resc.;t>1nùla1t à un 
f1cnn1~)S('UtL'll t 

- Ass6z blagué, üeo1ge. J..>onuez 1noi pfu· 
tôt le~ dernieres nouvelles sur la is1tuauon 
poltltque. 

Que \'OUICZ VOU!i QU'Ii y atl de St•n!ia- {.llltJ voulez 'OU ? ,Je ~1113 ce QllC 01eu 

tionnel 1 Nous soo11nes à la veille d'une ,.uc. ln'"1t rnit • 1111Léi~ à 1·0 qtH• 1110 con1111an<ln Ja 
natu1'c, lion énergique qu1 doit nlcttre entre 110 

(ti SUtl're) 

Sahibi: G. Primi 

1na1ns toute l'ad1uhustratiou de Constantino· 
pie. On \'a ÙI8perser le parle1nent ::v&ut 
qu'il 111t pu s1eger et 1a1nener au pouvoir il"l 
cabinet ~~értd ~Ia1~ SI VOUii fl.3\Iez ('OlllllH 

toutes ces h1Hto1rctt 10111 1nonotone.; Je, ou"' 
en prie ne 1nc lattes pas pCrtlre 111n bonne 
hu1neur en 010 parlant de ces rhoscs·lù 
Ecoutez plutut des ùéta1ls Hli'r 111011 111ouhhn· 
ble uuit. 

Umumi nc~riyntin müdlirU; 

Abdlil Vehab 
Zellitch Biraderler Matbaasl 
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3 - BEVOGLOU 

• , 
age econom 1q ue· et f i nanciè 

Z6 oût 19Z,-Z6 Août 193~ LE problBmE 
LE XèmE annivErsair8~ dE la fondation dE des ~.~!.~rantBS 

menté ln eharge de la primo. Le 
droit d'enregistn•ment cle 1ù 0~, la taxe 
pour la contribution aux frais d'en· 
tretien des pompes et tous les impôts 
étant mis à la charge dPR a5su1·és et 
encaissés d'eux, les assureurs n'ont pas 
à "o montrer surpris des r!'sultats obte­
nus en 1933. Le droit d'enregistrement 
et les autres taxes accessoires s'~levant 
en3emblo à 20°1. environ de la prime, 
ce pour!'entage exagérément élevé 
constitue à notre avis presque une se· 
c·ondo prime. N'est-ce point uno solu· 
!ion un peu trop simpliste que de cher­
cher l'accroissement des recettes dans 
l'accroissement du taux de la prime ? 
BsL-il adroit d'autre part de charger à 
ce point les assurés lorsque les condi­
tions ùe notre marché ainsi quo l'en­
semble des conditions techniques en­
tre autres l'organisation parfaite du 
service des sapeurs-pompiers militent 
toutes en faveurs d'une réduction im­
portante de la primt'. 

do leur nccorder une fois de plus son 1 L B 
1 

COUCOU!':;. Xous considfrons d'heureux a 0 u rs e 
présage quo ce soit justement l'actif 
et sympathique directeur de eette ~o· 
ciété qui ait attiré l'attention des m~m- Istanbul 27 Août 1934 
bres du Bureau Central dos Assureurs 
sur la Q(iœssité do mesures urgent s (Cours de clôture) 
pour ar1· ter Io Melin d'une indus trio F.)IPRU. TS OllI.WATIO. ·s 

l'i~ Bankas1' Est IE symbolE IE plus v'1vant m~::~~~~~~<~l~; ~.'l~.~:te \~' 1~1t~~~uli;.~?va~~e"~~~: 
qui met en jeu l'intérùt public. Intérieur 96.25 Quais 17.75 

nous reproduison s, en laissant suivant 11
uSU$?.8 Par ailleurs si on laisse aller les Ergani 1933 95.- B. Repn',ontatif 48.61) 

ch05es do ce train, un grand nombre Uniture I 28.lO Ana.tolu 1-11 47.20 f à <Oil uuteur lu re,;pon"thilité de •e• arfir-

Ie plus appar0nt d0S mnt1'fs d0 la fo1'profondE m·1~~;~ qu~ nous assistons, gr11c0 aux 
d'assureurs verraient Jour situation " II 27·20 Anadolu III 4~. -
ébranlée sans espoir de salut, Je B. c.

1 
" III 27.20 -.-

Il Il Il efforts intelligents et persr'vérants 1111 
t• • )' • t' J nos dirigeants, malgr6 toutes les clt!-qu lnsplrD avon1r na 1ona ficultés de l'lrnu1·e présent!', à h crt>a-

ll Il tion et à l'épanouissenwnt rapide des 

A. n'ayant pas de nombreux secri'ta· 1 ACTIONS 
rials à leur offrir. Le problème si com- De ta R T 57.-
pliqué des assurances sera-t-il alors I~ Bank. Nomi. IO.­
ré&olu et le combat cessant faute de Au porteur 10 _ 
combattants verra+on plus clair dans Porteur de lond!OO. _ 

Téléphone 
Bomonti 

10.50 
-.-

di verses branches de l'industrie na· Deroos 1g,50 

T tionale, au renforcoment par des mo-
>ut ·e mo• ri o 1 st d'a<'rord pour re- du yays: . . j surcs juclirieuses dr notrn économie, 

la situation î Tramway 38:35 
Ciments tl.95 
lttihat day. 13.60 

c·~n11 ,.i ro i1u'ur ' super-acti\'itë Mait ~ ag1t-1l do cr6er des ,soc1l't~s pour nous constatons a\·cc d'autant pl.us de 1
;" o,Ha1r" :"1 la '1'11rqu1P au lenclemnin une_ mùustr1e not~~·ellP, rl augmPnter le j peino Ja situation difficile no !'indus· 

L'assurance basée sur l'id~e de pré- Anadolu 27.15 Chark day. 1.-

~· {\ ~· .~ :.{ll.1 rl'l'S prolongées <1011.t !es capital d'une.-> ~or1t,t6 anc1011ne, de la trie des assuranees. 

voyance est nn élém>1nt de stabilisa- Chirket-Hayrié 15.25 
tion sociale, un facteur do renforce· Régie. 2.40 

Balia-Karaidin 
Droguerie Cent. 

1.55 
3.80 

g1ons p ro1 lu rtn c"' d e sou tern:o1ro r~nstrui'.tion ou, de _1'~1~rant!issement Cette situation n'a pas achapp6 aux 
on1 fit .. -0 11 1·1•n t, lt• tlwàtrc. La tâl'hc à dune usine, do 1 arqu1s1.~10n d un ~ut1l· membros du Comi!A do contrôle du 
ar:eompli r l'l :lil g-ig rntesi1m•:Hemo::ter 1;1go nour!'au ou rio niatwrc•~ !)rem1C'l'e8, Bureau Centrale cl es Assui•t•urs, riui 
!0

u1 1·0 r1ui a\·a1t f. té d r truit, créPr 1108 1 I~ Ba11ka81 conturno à pa~·t1<•q)er le la ont clét'id.S sur h J>rOJ>Osition d'un de 1ndustriu 0 r111i n\•xi staient 1>as !'Il Tur- f·v·o11 !·1 11lu 0 la1·ge tla11 l' t·1Ll <e 11ent 
, 

0 

1'' , . · ·.·',. . , • s c 'u 1 ~.-.. 1 . leur" coll'gue", d" constituer une IU.10 t t d<)11t lt• brtoi11 s'itllllOf.ait JlOur le cc 1o1 t d " ,. 0 

" .. s 1 l \( <lUX groupenwn " ln US· Commission chargr't• d'y remrclicr Une 
'l't!t•r J'inrnsion dl's produits !·Iran- !riels, et. l',Otnnwrciaux, qui_ sont au- commission pourra+ello conjurer Io 

1r rs . reaonner h v' c an:< affuircs qufl JOUrcl hm 1 .org11e1l cle la 11at1on. . mal ? Nous crai,,nons 
1
,011 r elle, mal· 

de. gut•r, 1 ·out 1 n·1eilt·~ a\'aîl·nt nriô- Il~ const1tuP11t a forco 1norale t1m " 
tr.,.~ cl a ii s.· i" ttt' l>h·in l'ssor; di'veloi>l>('r · ~ ' . gré la granclo valeur personnelle tlo 
e 1 ~ Jl!''.'mct non sculP1:1~nt. d'expliquer Io ses membres le sort déci•i·ant do Ja 
· lt s ' ll.i ont p 1.1 t rou\'e r, 1nalgrt) ces prt·~cnt s t s Jé lo l ' 

I1Er Otl es troub l ée~. d es ei(•ments cl'ac- . ' mat c '.' prp1·01r es c i·e f. plupnrt des organi•nws do ce genre. 
1 pements prochams. Apri·s les discussions acarl 'miques, 1· lt., "'était c ru\'ons-11ou~. sur co ter- A. Critico 
r~ ,,, (•sorm~is ilèlilayè c traffPrmi que dès riuo viendra l'llPnrc tles mesures 
l~ i-[Oltver•iemenl so do\· ait d't<l .,·pr l'é· Une importante mesure pour la radicales, les intr'rùts pri1·(·R ct'deront- 1 
t11r· protection de nos 'ore·is ils devant l'intt<n't gf>néral 'I 1·0 de l'avl'uir. 1 ' 

. Lo tpn111~ prPssait, le:-; jours llas- T,e rnini.~t~rt) de 1' .Agricultnr~ VÎl'nt ù'<'n- Il no nous npp~rti(lnt pils d.e rPJ)Oll-

De cet aperçu forcément cursif une 
impression se dégage : la nécessité de 
solutions rapides ot radicales et pour 
tous ceux qui vivent des assurances la 
nél'ossité do faire passer les int6rûts 
de l'industrie avant leurs intéri\ts par­
ticuliers. 

Los assureurs pou vent compter sur 
la Milli Réassurans qui les ayant aidés 
à plusieurs reprises, ne manquera pas 

CONTE DU BEYOGLOU 

La plus f ortE sa1ent. l~'ne urt> n va it ·n[in '-'Onn i' d'a- ~oy 1~r tttlo un portante> circulaire à tou~ les dé-J drc à cette q urst1on. Nous la1sso11s eu 
l'.tr <·t " t . t 1 ,8 8

\t<'S !~t'tl f-illfüt, p.ull'monts.11 Y est dit : soin Il CPUX qui plus tlireetement 111té­
U1·conii~J\'/1~ j1 1 ~1~~ mb~tit \urtou't :1e, . . ~ LC:H .. \'illag~~ et. IPs bolll.'g'.111<:~ ressr's sont en mésu1'.e d'agir. Un soleil a\'ouglant, un ciel bleu; 
d101'<•hcr 1 s mon .s pra tiques d ' ra.1 •')·lllt aitoutumu rio H!' prol'nt~·t m· Pour le momctlt s1gnalo11s lJUP les c'est 111 campagne anatolienne en 
''tlitr•r à fou la [io • iot li to de trouver J tout. !c!llll'.' I.':m; charbon de,; for«ts le~ primes ri'alis:IPS pnr touti•s les. com- pl~in mitli. La voie ferrée, droit11 et 
1," 'a p1tnu1'. e t le "redit indi•pl'rsnlilf' plu, p10< hc '• 1 {tondue de nos forMs pagn1t'S opi'rant en Turquie au notrP, s'Nend à perte de vue. 
u la l'C 'l~t ssaiw< , c•l11<Hniquo du pays. so trournnt sur ll' littoral et Io long eours do l'exoi·r•ico froult'.• ne se sont Dans la naisonnotte do l'aiguilleur. 

1 .. it u dC\ Otr Ut"'<' nt ol tl tle· cln p:u:•·ourR dt• uos vows ferrC>e~ tend, r'le\'l>Ps pour ln brandio inC'(•ndio qu't\ la more allaite un nouveau-né; le 
\' 111 " ;;_e ,~ cc o1~ph sa ns "'ret,;rcl pour pa1· •utt!', il SI' i·etrt'cir clc jour <'Il joui·. la so3111w do Llq~ 2 5;0.36n,16 Pl •iU'une père jeune et robuste appuyé à l'em· 
!>e,.111 ,,1t1,0 

riuo r·e ux à qnt lt> pays de- qn constat!l chaquP nnn(·o~ dans_ l!'R r(>gression est conslatée chaquo an- hrassure de la fonc\tro contemple ayec 
\·11t la netotro, fiubsent ' eux-mêmes l'ilayets. o.u ces cou1irs .1rr•"iruhères ni'e. fierté sa !amillo. Dehors dans le jar· 
,.,, pro, it!'l' et tlevemr. grlke aux nou- sont O!l<'r~'l'S, u!1e tl1mmut1on do cieux. C'est l'indice d'un trouulo gravi'. Le din, derrière la maison, l'autre, Je 
\"elles 1 rmos qu'oll lem aurait forgêPs :\ r~:ux m1llo cinq C',ents hectar('s de mala.ise _qui an d_èlrnt pou\'ait être grand, joue au milieu des fleurs. Il 
ave" <'es t"1p1 t·rnx IPs artisans de lu rornb. . . cons1d~re par C'ertains comme lt'ger ot pousse un cri et court se r(ofugier 
i· c·o· · ," ' ·' La cin•ulnirl', apr~s a1·01r rel"'""CJue, l>asRager a fini par in·(>sPntcr tous les dans les jambes do son père. Au môme 

trp .,cun•Jm1t1ue. .· l • · f 1 1 1 ·li · ~ • . , · instant, une figure sirnstre s'cncadro 
. l'ns mo ·t•ns qu'un <'hord1ait alors s1 a consomm~ ton'' e a iot~t e cara!'llll'!'S d'un mal endémique. • ur 
lul!ait-il l~s tleman•ler à l'Elat .1 Fal- comme combustible na pu se geno- Le mal est en l'ffet ancien et com· da~~ 1 embrass e de _ln porte. . 
Ja· ,·il fra ier il la >orto ctu Trésor y rahser dans hi pays la. f.auto en 111- pic'"; et' qui rend JluUt·ê•tro un pou (;est une bohénuenne. Les )OUX 
l,o lllo111r!:1lt n' ·tait \i~nt·Ôlr Jl~S op· combe aux. anciens r .. g1mo, se ter- d(>Jiratc., mais d'autant plus utile la 1 hagards, la lèvre pendante. Elle s'a· 
}1ortuu dP l't' ( ~ttrir uux ressources pu· inine on ÎH\ïtunt les autorités ;1 met- discritninntion exact<· des caul!e~. \'anco. t , •• ' . 
lili · · · · .t 1 trc fin 1\ !'l't Ptat de cho8eS et à assu- La r('lluction des lJrimc·s résultant - Vas-t.en. Hors d 1ct. crie brus-

ment i<conomique trop important pour 
que l'on puisse a~sister insensible à sa 
décadence. 
Verrons-nousl'assurance libre secouer 

sa torpeur ou devrons-nous devant 
son incapacité envisager avec.sympa· 
thie Io monopolo total des assurances?. 

:\ous reviendrons sur ce sujet com­
me sur certains points tle cet exposé 
qui mérit~nt plus ample explication. 

G. C. 

tro doit ôtre là-haut dans leur èham· 
bre. li dort, rien ne le révo1llerait; 
pas môme Jo fracas de l'Expross qui 
passera bientôt . 

A une vingtumo de mètros, cachée 
derrière une haie. la vagabande est 
accroupie, comme si elle était aux 
aguets. La foho de la faim se ht dans 
son regard. Elle tend le poing dans 
un gesto de haine, de vengeance. L'ai­
gutlleur, le monde, Io cwur des hom­
mes, tout cela Clit do piorre ! 

Au loin le train vrombit. 
La jeune femme tourne la tête \'ers 

le monstre d'acier, tond le bras armé 
de la banderole rouge et fixe sans 
broncher la machine lrémissante. Elle 
ne s'est pas aperçue que son enfant, 
le granu, qu'elle eroyait endormi a 
ouvert la porte du jardin et s'ache­
mine dans la diroetton ùe la voie 
ferrée. 

CHEQUE S 
Paria IW6.- Prague 19.13.05 
Londres 628.75 Vienne 4.25.-
New-York 80.55.75 Madrid 5.81.00 
Bruxelles 3.38.58 Berlin 2.03.46 
llilan 9.26.45 Belgrade 34.9-0.05 
Athènes 83.09.63 Var~ovie 4.20.-
Genève 2.43.45 Budapest 3.!:6.16 
~\n1stef<lam 1.17.25 Bucarest 79.32.84 
Sofia 60.35.- Moscou 10 .. 82 -

DE VISES (Ventes) 
Psts. Pst~. 

20 F. lrançai• 170.- 1 Schilling A. 24.-
1 SlerUing 629.- 1 Pe<eta' 17. -
l Dollar 122.- 1 ~lark 46.-

20 Lircttes 2t6.- 1 Zloti 24. -
20 F. Bel11es 118.- 20 Ll'i 18.-
20 Drahmes 25.- 20 Din•r 57,. 
20 F. Suis•e 822.- 1 Tchernovitch - .-
20 Ll'va 25. 1 I.t11. Or 9.23 
20 C. Tchèque• 106.- 1 Mêdjidié o.:: a 50 

1 Florin 84.- Banknotc 2.40 

••••••••••••••• 
: OCCR51Dn r 5Eft5RTIOft r : 
+ Lustrerie électrique moderne + + Lampee à tables modernes. le + + tout à des pril< vraiment sen- + + aationnela. Profitez de l'occa· • 
+ Ilion. + + lllaa-aain d'électricité + 
• D. PABDO, G alatà, Bahtyar • 
• H an 30 T61. 43748 • 

••••••••••••••• 'lll• s et encore 1110111s, nu <'UJ>l a ' . 1 1 1 ·i1 ' . · ' t I'· ·gut'llour taitd's q e sa 
~tran rcr ' , rPr la conso1nm_at1on ( e a 1ou1 o do la rl<:cfuct1on des capitaux as:surt:s qu~1nen -~H -. ' 1 u 

F lgl . ':i 1 . ., 1 . li . i dans le pays au heu et place du char- e~t. en parti!', la con8 équcnc!', do la main protectrice ~aresse les bo.ucles 
1 J ait·. a ors c1c ~ce nouH cs : b d b., "' "' . ·· 1 . ,· soyeuses do son a111é apeuré, qui s'a· 

Mats la vagabonde l'a vu: elle l'ob­
surve.Lo bambin marche insouciant du 
danger; il est heureux de son oscapaùe. 
Il sour1t;u11 sourire adorable qui creuse 
deux petites fossettes da~s ses joues ~ ; , · ~ 
roses. Un gcsto, !lt, chatr, sang, vie,' Banca rommBrr1alB ltal1ana la11 ,pa·s un Turquie aioutPr une con- on u ois. < rtsr ! < onom1quo mond1.1 o qui alti 1- . . lJ • L • h 

curreiicc 'i cnfü. 11 u1 ', x istait d"J"~ ·1 Le marché des œufs ~nant aussi inévitablement notre nwr- g
1
'nppbe à

1
s"s.èiam os.t bal. more bcalcb 0 

' ' ' · 1 ~ bl' 1 · • o be é c etTl re son a 1er en a u-
seront pour toujours aneantis. l'n U Il 
geste, et ce bambm payera de sa vie CapiW totièrtm0ot 1ers el r nes Dr· ~ esprits r·mincnts et pratiques L~ mardi<\ tics œufs pr~scnte um• 1· 1 o 1gc notre popu at1on a u1<e . t 

011t ii,dmù \ ' l'l'S !'O programnw l'i se heureuse animation, depuis une se>- compression logique de ses dépens• s. uan Cl . 1 .t 1 Eli 1 . la cruauté de ses parents. 
801<1 propu-u do procc,der progressi- .iiaine. La !'ai~~o d'<l'.'llfa qui coûtait Il faut pour. l'inciter à assurer •t Liassr a vi 0

, • 
0 a e mauvais 

1eruu t à l'étahl i,s!'mC'nt clo banquc·s 18 Ltq. su rnncl aujounl'hm à 21 Ltq. comn!o autrefois la valeur réelle de Wt ... ,_a vo e~so, d_enf~nts. . 
La vagabonde n'a qu'à fermer les 

youx. Pour uno fois, la premiore peut· 
tltre, c'est elle la plus forte. Un com­
bat terril>le se livre dans l'âme de la 

111,·c 1· r" •' l 8pt·c:.ili> es :1 d1acu1w tles l'ne l'Ommancle do 4o0 caisses clou- srs bwns me~1bles, immeublPs et mar- - \ us-t-on · rupoto 1 homme somde-
lita1"'1 '00 dl' l'aC'lh 11(\ du pays. blt>s nous est parrnnuo d'Allemagne. chand1ses lm procurer uno compen- ment . . . . 

1.orsqu'on parle do la T~·c1uio au Les dcmonrks cto l'altlstilw conti- satio11 !'Il réduisant . sensiblomont le '.\fats la ~m:stra ügure fait encore un 
ha, ,1i!, du prodig iPux redresse11wnt nuent. tanf. Ou obt1t•nt ams1 non sonlement pas en avan •. Le pied nn et ?1forme 

bohémienne ... 
Lo rapidu est passé; il se perd dé­

jà dans Je lo111l:11n; tians la verte prai-1 
rie. Houx cris se répondent ; celui du 
bambin, sauvé : une main do fer l'a 
happ(, f't arraehé an clanger ; CPlui de 
la inèro, qui n'a rie11 ,·u, ne sait riC'n 
ut se Janeo sur la vagabonde en hur­

'!lit .,1 ,.11 . IC' sien a i>n·s lC'S <'OUl>s terri· la ~tallllisalcon de•, rnleur• as»nrêo.s lR1s;o_sn.r _Io parquet uno trnce de 
l Les fluctuations des prix 1 t 1 pouss1è1 o ·l~R 1 1 " Il ·rro. 011 no lient rnallllllPI' 1na1s en renc an assura1u·o accus.si- J" . ·. 
" 1 

!' a .. c . de Ja so1'e gre' ge ble ·' tot1te 0 le 0 '·ou1·s»s 011 stimule1·a -, ai faim murmure la vagahonde (, "ss' t ' nu ll(' \"élo1>1)nlll('Jit ll'll'al]u. <( O O U v d' ' > 1 " I S L - - c ' c. une VOIX dl>scspérée. 
"tllc11 t. poursm\'I pa1· l.1 l~ Bankas~ 

1 

Lo fait pourra paraitre ~!range, la production. Les assureurs savent L'homme se lèvr'. 80 dirige vors la 
~ana tous les cloma1ncs de l'aclinlt• mais les tleux prineipaux prodmts sans doute qu'une grande partto des mendiante, ot lance un juron, une me-
u .\"') s. . .• . agl'il'oles du ,Japon, sur Jesciuels r~- risques d'Istanbul et de ceux des au- nat•e. 

lant : 
- Voleusi>, voleuse, tu voulais me 

le voler. 

'!!· ! i·s l C'lll' qui, lu prc ~ntert>, a. l'len~ pose en oomme la stabilit6 (·conon11· tres \'illes do Turquie ne sont.pas as- La femme tourne le dos et disparaît 

1 ,·~118 le• puys lps pn•mwn•s a88tses de quo du pays, le riz et. la soie grùg!', Eur~s. Ils sa\'ont on outre que la ~om- comme un chien chassé par son maître. 
"~<ltt1rc d'nprè.;-guern., _celui !I"" des sont œux qui ont subi dans il's der· nM totale do Ltqs 2.5;0.360 produite Le rapide doit passer dans dix mi­
~%n·( s !'011tm1H 11.P" ll\'a1t mutM. niiires ann1"es, les plus large·~ fluctua- par 33 Compagnies opérant en Tur· nutes. L'aiguilleur, fidè:o à son devoir La boh!>miem1e lui jette aux pieds 

1 .l·,n. pas!<anl rupHl!'mE f 1 t <'li. re\'UC lC'H l tions do prix. ;s-aturellc111.cnt, ce. phé- quie f·st un chiffre tlérisoin• si nous a ouvert la voio et va pout' barrer le~ son onfant Elle s'arrète un instant, 
~ 11 lil'1,1al"s étnpt:s li<' 1 a,cti\·11: de la nomèno tient d'abord aux eonthllons nous roporlons à l'C-Lcnduo du terri- passagès tics rues lointaines. Sa fom- l'œil en feu, la lèvre tremblante. Sau· 
.~ n a11 l,.s1 011 11 0 p ut. • t mpedwr do de la producüon tle la ,;a1son, mats t1 toirn de la Ih•publique Turque, à sa mo met ln casquette de son homme vage et fièro, olle no daigne pas par­
ruHat.cr r1u.c les PSJ>O~:s qu'l'llo arn1t , tic>nt auosi une large part à la spécu- p1'pnlation ot surtout aux résultats proud le petit drapeau rou 0 et s~ Ier; ramassant ses misérablos hardes 
·Ill n:1111·• ,l'•:s la pn·m.u•ro he~au, clans lat ion. Frnppés par lüs inco;ivéniunts tr('s importants obtenus dans les puys place devant Ja porte. g elle saute le fossé et ùisparait comme 

Utit• 1-. no\ ,1 t1ou de 1· .. c·onon11 0 natto-: formidabks do t•es écarts de prix, il voisins. Elle a le cœur on paix Je petit dort une coupable. La plus fort~ c'est ello ... 
;~ait\ >fi s~1!t réàhs6s an ,clt•lù _ile toutes', sombl~ quo les Japonais ce soiont A\'ec une production aux limites tranquillement dans son berceau.L'au- U'.\IBERTO GALLI 

s }lr6ns10ns. Quo d espuus et de ('fforct·s dt•puis <1uatrn ans de rc'trécu· aussi éiroites, on conçoit que la situa· !!!!!!!!!!!!!"'!!!"'!!!!!!!!"'!!!"'!!!!'!!!!'!!!!'!!!!'!!!"'!!!!'!!""'!!"'!!!"'!!!!'!!!!'!!!!'!!!"""--"'!!!"'!!!!'!!!!'!!!!'"'-~~~!"""-• !Jl' . l' . f ' 1 

O.J!•ts nou\'t>au: pour a\'emr.. . , la marge do ces oscillations souvenl lion do la majorit6 des Gompagnies LLOYD T'E»IESrs•I..,.O 
· ous n'a\'ons pas . it rappeler w1 cc l ruineUH('S. soit difficile. &'1 & ..... 

:iuc: tout lo moudo sait dl·j:i. Dans le do· 1 En cc c1ui concerne la soie grùge, On peut aisément fairo ressortir 
llaiti(• dPs d1ilh·!'s c'est à du·e les ré-, qui constitue plus du tiers des ox- cetto situation en rotranchant de la 
:1~lt~ts de. l'aC'li1·!~6 , Mplo~·fo au cours: portations, les plus grands f•carts dos 1woc1uctton totale colle de l'Anadolu, 

<os dix tlorna res nnmo. tout est à ·x constatfls sur le marché do Yoko- l'nion i'iationale et linion qui forment 
!•ré . ·1 . '"l prt. et" so:1t i·onnu. ~! :us r est impossiv c hama furent ceux do I919, I920; 22Q7 t•nsemble un môme groupe et qui 

~v1;p1· do 11•; repNcr tians uno des- et 32"9 yen par balle. s'e~t élevé en I933 ù Ltqs 900.000 on-
c·~1!1liun qui pourrait_ ètrc intitulée Do' mi\me quoique dans df.'S limites viron, s01t plus ttu tiers de la produc­
:· lix annfrs dt! Tr~vml>. .\usst nous plus C!troit~s des fluetuations analo· tion totale. Bn supposant quo la pro-1 

1
10

us Eom111t·s do11111· pour ri'glo d'tm· J gues 50 sont' produites sur Je marelle' duct1on tle chaeuue des trente compa­
/~~er i\ .1'~ttunt1on de nos lectt•~r.s nmt>rkain tic la soio. J>ohars 2,35 par gnws rei;tantos soit egale, 11 ressort 
c\u~n mn11111um cl<• donn~es numer~~ lh Pn 192 I et dollars 5,a3 par lb en que rhacH1itl d'olie a produit Ltqs. 

'. 55.7000 
L'I~ llankasi cl1 po'8it lors de 

1 9~3' . 1Jo111111e elles sont en outre obligées 
@.a fonclatioil d'un i·apital d'un mil- ::ii, mamtenant, on se demande pour- de cedcr 50 ')O do leurs op<iratious ù 
Iton de Lt11s. En H126, il. fut port~ à 2 quoi l~s pu~tuatio:is_ m.ar~.uent un~ Ja Reassurance Na110nale avec 20•1, 
l1i~ll1011s, un 1927 i1 1 n111l1ons et :l 5 tondanco a ùnnlllue,t, tl ) a a cola plu tic com111iss1011 seuloment, Je rclsulta~ 
ltttllions Pn 1929. si~urs miso.ns.. D aboi d, 11.u Japon tic] à 111s1gnrf1ant do leur producuou 

1,,, foncls rio 1·1·8 t•rvo do la Banque, mem.e, la ser1c.wulture a fiut. depuis . 
1 d st:l Lrouvu 11rcsque aneant1. Aussi, d'au-

re l1·t des t'1"s11lt11ts ilo son acti\'ilc', a p us1rurs amwes, es progrns cous- 1 - k 1 1 6 1 cuns so l outandent ot à jus LO utro Ja 
nug1n<'nl6 en proportion tlt' son capi- tants. L!'s stoc s_< e cocons, ma gr es o1gu1lwauon de cos repn·seutations 
t.i1 Pt dq>as~" uujuunl'hui la moitié vanallons climatiques, ne varumt plus riu1 conoutucnt un l'ciritaule non-oens. 1lu •·it i·a pilal, ,;oil do Ltq._i.69u.c,1nü. 1•·0.n11qo •. autre:fo1~. ot se_ malnuennunt a. 

1" monta its clt'po,;i<:; ,1 la Cais"o pc 11 !Hl• ~u nwm~ mve~u. no là, une Il Y a quelriuo temps les assureurs 
' ~I•· · ~Il•' SI' dnlft'i•nt l>ar million,; Cl'rtaHw regulante de_ l?Hre c:t tle la ont cru tourner la dtfllcultô par une 
1 C' 'I rnnd 1 •l 1 ona s se•l•re reglomentauon dos com1111s-
) 
... 1.1s dt"-11ûts lit11·c>~ at·cu~Pnt u_no t <'II fi H.u~· o inar,c iu J& l t • ~ 

l t ogress1on fo1·nmlal1lc.l18 se sont t:le- En Amenque, d autre part, ou la atons, c·Otll'tages et escomptes; Jcg sous-
\·cs 1 . soie est de\'euuo un arL1clo d'un bo- ugents et euurtters ont etu ogaloment 

Galata, Merkez Rihtim han, Tel. 44870-7-8-9 
-------+--·---

DE P ARTS 
QU_IRIN i\ LE partira 1nercreùi 29 août, à 18 h~ures, pour Le Pirée, :!'Japles, l\farseille 

et llcnei;. Le bateau partira des quaiij de Galata. 
LLOYD EXPRESS 

I..e paqucùot-posto de luxe TE\'ERE pnrtirn l~ Jeu<li 30 ooût à 10 heur s prûci~es pour 
Le Ptrcl', Brindisi 1 Venise et Tric:-;te. Le bateau partira des quni!i de <ialata. Service 
co1n1ne dan~ los a-rands bôtelR. Service 1néù1cal à hord. 

PALES'flNA, partira Jeudi 30 août à 20 heures pour Bourg&!!!. Varna, Con!'tantza, 
No,·oross1Kk, Batou1n, Trébizonde et San1soun. 

VESTA, partira vendredi 31 août à 14 heures 
Patras, Brindisi, Venise et Trieste. 

pour l\létclin, S1nyrnc, Je Pirée, 

llOLSEN.A, partira S11nedi 1 1epte1nbre à 24 h. pour Ca\'&Ua. Salonique, Vola, T .c Pir~ !, 
Ptttras, lirindi~i, Veni~e et Trieste. -Service con1biné avec les luxueux paquebot& do la SC)(•iété ITALIA · .\ et CO:->ulich Line. 

La Co1npagn1t: dclivre des ùilletM directs pl)Ur tous le~ por~ du Nonl, SuJ et Cen­
tre d'A1u6r1quc, pour l'Australie la Nouvelle Zé1ande et 11Extrt";me-Oriont. 
~ Co1npagn1e tlélivre des hillt-ts 1nixtes pour Je parcours maritin1e-terre tre Istanbul­

}'ans. et li:H.auUul-LondreR. Elle délivre aur;"i les ùil!~ts de l'Aero Espreti~o Italiana pour 
Le P1r~c, Athènes, Drin<lisi. 

Pour tou~ rC'nse1gne11itnb1 s'adres~('r à l'AgE'nce Générale du Lloyd Trir&tino, l\ter­
kez ll.ihtitn lfan, Ualata. Tel. 77t-Jh78 et à son Bureau de Péra, Galata·h mi, 'fél. 4.(870. 

FRA.TELLI SPERCO 
'r.t,

1
. 1.•' .• 

9
0 .. 11 , 925 HOin i·ournalier, les acheteurs n'aiment rl'gl~meutes. Gcttc rcglcmentation 

- ,,. • c couçue ot prt· 0 e11t"o tla11 · 1 •· t 1 Galata, 6ème Vakuf Ha n (Ex-Arabia n Han) lei' Etage Tétéph. 44792 Oalata 259.000 ,. 1926 pas les violents i•carts dll prix et font " c s o vu oua-
1 · l>lo d'assa111ir et forufior l'rndustr1e 

r.r78.325 " r927 t•JUt vour contrec~i!T~r a spêculat>on n'a 11a8'iealtoo lès espérances que l'on 
r.7 >1 .. )68 " 1928 du lieu d'origine. "ais ce qui contrt· 
2,;8<).830 " 1929 bue Je plus à la stabilisation des prix avait fondue,; sur ollo. ll est vrai que 

Départs pour Vapeurs Compagnies Oates 
(sauf imprévtl) 

v • • t · cont st "I t 1 les rnterèts eu présence étaient trop 
3."13.05; " 1930 de la soie, ces Ill e av omo11 our Anvers, Rotterdam, Amstor· 

7 • !' à la b · discordants pour qu'on pût espérer la 
5422.826 " 1931 1 tendance con mue atoso, par reahsatwn d'un tdéal collectif. Le dam, Hambourg, ports du Rhin 

•rGa/1)1/fledes,, 
0 0resles,, 

Compagnie Roynle' . l 
, 'éerlandaise de 'ers e IO 

Navigation à Vap.:vers le 18 
sept. 
sept. 

-1.4,12.719 • 1932 I suite de la concurrence acharnée que f d 
1 · è 1 01·0 ai•t'f· 11 seul ef et e cette réglementation a 13.881,085 ,, 1933 , fait à a soie gr ge a s 1 1~1e o 

l'es düffros échappent ii tous com- aussi bien au .lapon riu'en Amérique. ét~ de faire perdre à l'agent Je con-
1111 ntaires Car, chose à uotor, ro n'e~pas l_e vu- trole de tous los eléments de produc­
. L .. ,, as 1ses J>roromles do laJlatHJUC, lumo dr la soie naturelle (lUi. est· lion qui se U:ouva1ent jusqu'alors à sa 
"" - · L J · portoe. De là une stabilisation dos si· ._ s 110111 irmisc'B ramifications qui s·~- ::flpct~, mais son prix. es aponaIS . 
u• 1 ù · t sur tua.uons dvcouragcante )>Our la ma1· o· 
(1 

1 e, 111 sur los i.•0111t" 1.es plu. s rl'eulés peu\'ent donc a1sémen se rassurer . d 
n 1 \ , · d 1 · ' conlt r1to es age11ts qui 110 donnent pas 

( . 'natoli•', l'11npnls1on v1goureuso 1 avemr e a soie gr.,ge, qut · 1 
t
lll1 lui n r•t~ donni:o 11ar ses fonda· nuera ù être lul'ilement absorbé(', à a mcsurn ùe leur capacitô. Le salut eut 
~u · 1 l' à 1 probablement ét6 dans ln voie invorse l'l ce ux 11 ui leur ont Hucddi\ en condition c1u'ils sac rnnt so p ter ' a 1 1 ,, • 

ont f '· · d · b · • , . dans a 1 verté et la co1wurrence. ait rapitletnl'lll un organisme vatsse es prix en a a1ssanteux-mo..;-Js 
j'~tis•nn.t 'lui rqirésunte, dunH toutes son prix de revient dans le ~ys. Afm de sauvegarder leurs ressour-
1es affaires pour toutçs les affaires, C'est précisément la tendauco q~ l'on ce,. monacoes par une production sans 
es forcos économiques les pins vives constate depuis deux ans. cesoe rostremte, les agunts ont aug-

Bourgaz, Varna, Conatantza 

" • • 
Pirée, Gênes, ~larseille, Valence 

Liverpool 

Bombay, Fremantle, Adelaido, 
Melbourne, Sidney, Brisbane 

(Via Izmir) 

'
1Ga11ymedes,, 

11 lyo11s ,lfaru,, 

"Almkerk., 

" .. !vers Je 30 
,. ,. vers le 8 

1 

Nippo~ Yusen lrnrs Je 2o 
Kru> ha 

I
Hollancl .Au~tralia çers le .2 r 

Li ne 

août. 
sept. 

orto. 

sept. 

--- ---- - -~ -
O.I.T. (Compagnia Ttaliana Tu1·iomo) Organisalion .\londiale de \"oyage~. 
\'oyages ù forfait.- Billots ferroviaires, ma1·itimes et aériens .. - iO 010 de 

réduclio11 sur les Chemins de Fer //alie11s. 
S'adre11er à : FRATELLI SPERCO Galata, Tél. 4479a 

Lit. 1 milliard 28 0 millions 
-o-

Direelion CentrWe ~IILAX 
Filiales dans toute l'i TALH!, ISTAXlH:L 

Sll.YRNF., LO. ·onm; 
NEll'-YORK 

Crcations à l'Etrnnger 
Banca Co1n1nercialr ltaliana 'l'rust Cy. 

New-York, Boston. 
Banca Conunercinle Italiann (Frnnce), 

liarseille, ~ ïce, Menton, Viwuc:; ll~au-
lieu, Monte Carlo. ' 

Banra Co1nmcrciale ltali11na e Ilulgnra 
Sofia, Varna, Burga~, J>Jov<ly. 

1 

Banca Conunerciale Itallana c Ru1naua 
Bucarest, Braila, GalatJ;, Chisinau' 
Conttt.anza, etc. ' 

Banca Conunerciale Itnlinna per l'Egit­
to, Alexandrie, Le Cairt\ etc. 

Banca Co1n1nercialc Italiana e Greca 
Athènes, Salonique, Le Pirée. ' 

Attiliotions à !'Etranger 
Banca della Sv-izzera ltaliana, Lugano. 

Dellinzona, Shiasso, etc. 
Banque FrançaiRe et Italienne pour l'A­

n1érique du Sud. 
Pari~, Reiina, etc. Buenos·.lyreR, Ro!14-

rio de Sanla-Ft\ Sao-Paolo, Rio-de­
Jane1ro, ~antos, ttc., llonle\Tideo, Do­
gota, ValpnraJeo, Santiago. 

Banca Italiana di Lima(Pérou),Li1na,etc. 
Banque Union de Bob~me, J>ragut!, t!lC. 
Banca Ungaro-Italjaua, BuJave~t, 8oc1e-

ta ItaHana di Credito, Vienne, ~1ila.n, 
·rriesle. 

B:ink HanùJo"'·y, \V. \Varszavic S. A. Vnr­
eovic, etc. 

11 rvatska Banka, Zagabria. 
J:anca l taliana lEtJU~teur) (~~yaquil. 

Siè&e de Istanbur, Ruo Vo1voda, Pa· 
lnzzo Karakeuy1 Téléphone Pérn 
46-41-2-3-4-5. 

Aif:ence de Itstanbul Allalcindjian Jian, 
fel.U534-b-6. 

Agence de Péra, X.liklal Djod. 24~. Ali 
Namik hey Han, Tel. P. 1()16 

Succursale de S1nyrne 
:Location de coffres~rorts à Péra, Galata 

Stamboul. 
SERVICE TRA\"ELLERl:i CHEQUE,;,.. 

~ ·. ~ 

Les Musées 
Nusécs des A11tfqui1e'S, Tcl1i11ili Kiosque, 

Nusée de l'A11cie11 Orien/ 
OU\'orts tous les jours, sauf le mardi, 
tic 10 à I7 h. Les \'OndreriiH dB 13 :\ li 

. henros. Prix d'entn'o · I(.' Ptn; pour 
chariuo section 

/lfusée du palais de 1\Jpkapou 
el le 7 résor : 

ouverts tous les jours ùe 13 à lï h. 
sauf les mercredis et samcdie. Prix 
d'entrée : 50 Pm pour chaque tiection 

Nusée des arts /ures el musulmans 
à S11leyma11ié : 

ouvert tous les }ours sauf les lundis. 
Les vendredis à partir ùc 1 J h. 

Prix d'entrée : Pts IO 

ilfusée de l't!di-Koulé: 
ouvert tous les jours de IO à 17 h . 

Prix d'entrée Pts IO 

Nusée de /'Armée (Sai11/e Irène) 
ouvert tous les jours, sauf les mardis 

do 10 à I7 heures 

/lfusü de la Nar111e 
ouvert tous les jours, sauf les vendredis 

de IO à xa heures et de J à 4 heures 



t 

4 - BEYOGLOU 

Dépêches des agences et dépêches particulières ~b:~.~~~-~~.~.~~""~~,~.~~~ 
1nesure. 

DprÈS IB mBBting ~rrois dB CoblBntz M. Scb~~c~~:;\m=~ ~:ssolini La candidature dela Perse 
à la Société des Nations 
(;entve, 27. A.A. - la Perse vie111 

d'i11former le secrélarial ge11éral de../a 
Societti des Nations qu'elle posera sa 
ca11didulare au 111ois prochain pour 

On sait que le gouvernement vient 
de décider la fermeture d'une série 
de journaux et de périodiques qui, 
soit sous couleur d'humour, soit enco­
ro sous couleur de traiter de commer· 
ce et d'économie, se livraient à des ac· 
tes do chantage qualifié. Sadri Etom 
bey écrit à ce propos dans le Vakil 
de ce matin : 

Pour celui qui a appris à faire usage 
de la plume, traduire ses idées sur le 
papier est une opération d<'S plus sim· 
pies. Mais cet étrango impondérable, 
inoffonsif tant qu'il est onformô 
dans Io cerveau, modifie ontièt'<. 
ment la situation on so répercu­
tant sur Io papier. Au•si, en voyant 
vos idées alignées sur la feuille, vous 
ôtes pris d'inquiétude. Surtout si 
vous êtes quelque pou méfiant et 
soupçonneux, vous vous mettez à cor· 
riger, à modifier vos phrnses, redou­
tant qu'elles ne d(•pas•ent le sons et 
la portée que vous arnz voulu leur 
donner. Puis estimant que 1·os idé<'s 
ont revêtu un cara<'tèro anodin, 1·ous 
relisez votre écrit, vous vous rondoz 
compte alors, a vcc surprise, que vos 
idées sont devenues méconnaissables, 
mlime pour vous. Parce !JU<l la valeur 
et la force morales des idées sont fonc· 
tion do la forme suivant laquelle 
elles ont été conçues dans le cerveau. 

LES commEntairEs dB In prEssE intErnationalE Rome, 28.- De Brescia, le clla11celier 
autrichien Schuschnigg a tidressé le 
message suivanl au Chef du go11l'ane-

Berlin, 28 - Le grand congrès de 
la Sarre qui s'est tenu à Ehrenbreits­
tein, près de Coblentz, a suscité la plus 
vive attention dans tous les pays. 

Les journaux américains d'hier, et 
tout particulièrement les journaux de 
New-York rapportent de larges ex­
traits du disrours du Führer. Ils relè­
vent, dans les litres donnés à leurs pu­
blications à ce propos, que le règlement 
de la question de la Sarre est considé­
rt par l'Al/emague comme la base de 
ses rapports avec la France. Un jour­
nal de ~ew-York affirme qu'aucun 
doute no saurait subsister en ce qui 
concerne les sentiments allemands do 
l'immense majorité de la population 
de la Sarre. 

La presse parisienne s'efforce visi· 
blement d'atténuer l'importance et la 
signification du meeting. Toutefois 
il est non moins visible que lea décla­
ration• d'Adolf Hitler ont fait impres­
sion. 

Trois nouvelles dominent dans la 
transmission des informations d'Alle· 
magne à la presse anglaise: IE> grand 
meeting pour la Sarre, l'échec du con· 
tro-mooting organis6 par les s~para· 
tistes, le discours du Dr. Schacbt à 
Leipzig. Le correspo11da11! particulier 
du c Times• considère que le point le plus 
important du discours du Führer a été 
l'offre directe adressée par lui d la 
France pour le règlement de la question 
de la Sarre, En ce qui a trait au dis­
cours du Dr. Schacht, on est frappé 
du ton de confiance qui se dégage de 
ses paroles et on a vivemeni remar­
quo la partie de sou discours consa­
crée à la production de matières pro· 
mières en Allemagne même. 

La presse sarroise consacre ses co­
lormes au contre-meeting des sépara­
tistes et ù son échec. On informe à 
ce propos que le chiffre annoncé de 
50.000 participants est loin d'avoir été 
atteint et que, Jans la meilleure hy· 
poth~se, il y eut 12.000 présents au 
meeting, en y comptant les femmes, 
les enfaills - et aussi de très nom­
breux Alsaciens et Lorrains \'enus 
dans ce but dans la Sarre. 

Autre son de cloche ... 
Sarrebrück, 28, A.A. - Le corres· 

pondant du «Daily Telegraph» signale 
que la population de Sarrebrück a été 

ecœurée par la mauvaise organisation men~ '.Au cours de 111011, ar~èl,. sur le le siège que la Chine occupe actuelle­
de la démonstration hitlérienne. Elle ternlo1re magnifique de Ilia/Je, Je songe 111e11/ au conseil el dont le 111a11dat ex­
dut en effet attendre cinq heures avec une satisfaction varticu/ière aux pire celle année. la Perse considère 
pour écouter le discours de M. Hitler heures memorables que j'ai eu l'honneur qu'elle est qualifieepour représenter 011 et apprendre que pour des raisons de a v E Il d Fl 
santé M. von Papen no pourrait pas e passer avec otre xce ence o- sein du conseil le co11/ine11! asiatique. 
parler. rence. Je vous remercie cordialement pour 1 1 d d n d t d 5 d 

La presse socialiste estime que la Jïzo.pilallté que vous 111'avez offerte et r an e u or B u u 
manifestation anti-nazie de Sulzbach pour /'a111itié que vous avez dé111011trée Le général O'Duffy et !'Ulster 
réunit environ r00.000 personne8. une fois de plus à l'égard de mon pays. Belfast, 28 A. A._ le correspondant 

BiEn parlB, 
mais attendons les actes ... 

Je vous prie de faire part aux autorités du Daily Telegraph annonce que f'lr­
de 111es très vifs remerciemenls pour les lande du nord a i11/erdil au général 
égards dont j'ai été /'objet. O'Duf/y, le leader des chemises bleut!s» 

d'entrerdans /'Ulster. Un nouvel Emprunt 011 mande de Dublin que le général 
Paris 28 A.A. - Du correspondant de la B. D. ft. à l'i1Ut"J'the O'Duffy n l'i11te11tio11 de passer outre à 

de Heuter: H r celle défense. Il a déclaré que /'organi-
L'opinion française sur le discours satio11 des "chemises bleues unies., est 

au sujet de la Sarre que vient cte pro- Geneve. 28 __ les nouvellesd'uu uou- le seul rayon d'espoir pour la réalisa-
noncer M. Hitler peut se résumer dans vel emprunt de la Société des /\'alio11s à lion de /'unite de lïrlantle. 
cette phrase que l'on lit aujourd'hui /'Autriche BOii/ confirmées. la demande LES vignerons grecs P"OVOQU"nt 
dans un important organe de la presse en sera faite officiel/eme11t lors de la pro- I' Il 

pa~~f=~~~~lé, mais, maintenant, ap;ès chaine session de la St>cieté des Nations dBS incidents sanglants 
les mots, attendons les actes ... » par le minislre des finances Dr Buresclz. Athènes, 27- les bruyaurs et san-

Les journaux français relèvent d'au- l'emprw~t ~si j~slifié par les dépenses glanls meetings organises daus la ré­
tre part que la France ne no11rrit au- exlraord111a1res imposées au Tresor par gion vinicole du Peloponèse, ont pro­
cune mauvaise arrière-ponsé~ contre les évéllelflenls 'de fevrier et ceux de 
l'Allemagne et qu'elle est prote ù se . . • fondémenl impressionné les 111ilieux gou-
départir de son attitude de froideur 1111llet. veme111e1111111x. 
pourvu que, gràco à une meilleure Le "11~CÎ"'llle autricliien Depuis lo11glemps les viticu//eurs de 
compr~hension, les relations entre los 1 ' • " : 
deux pays deviennent meiu~ures. et le prince Starhe1nberg ce11e région réc1a111aien1 une améliora. 

Le correspondant de l' Agence Reu- lion de leurs co11ditions de vie et de Ira. 
ter ajoute que le ton du discours du Vienne 28.-Le retour en Autrirhe vail, notamment le rachat d raison de 
Führer a éLé plus doux cette fois,mais des enfants qui avaient pass(o leurs va- J.000 dr. de /'lieclolilre des raisins secs 
.\1. Hitler a déJ'à dit ces mêmes choses cances au camp «Austria• au Lido de 

f 
. . 

1 
Rome a donné lieu à de grandes ma- invendus ; la modificatio11 des disposi-

et il ne aut pas être surpris si a nifestations en l'honneur de l'Italie, de lions sur le change ; Ill réduclio11 de 
France reste sceptique. ~1. 'lussoli'ni· et de l'idée fasciste. L~s I . . 't ' . . La France attend les actes qui con. . ., cer m11s impo s er taxes ; ,a 1'1GJ0rat1011 
f. t 1 t t enfants ont été reçus à la gara par du prix de /'alcool el /'abolilio11 du trust irmeron os promesses, en re au res les autorités ayant ù leur t<'te le prince 
la si~nature par l'Allemagne du pacte Starhemberg et le ministre d'Italie. L~ des armateurs pour /'affrèlem<•nt. 
dl esl' ·~rope orNientale et son retour à prince Starhemberg leur a adressé uno Ces/ e11 dlisespoir de cause que les 
a ociété des ations. vi'brante allocuti'on. li <li·t nota111i11°11t · / 1· · • " · ., v1gnero11s se son ivres a ues exces. 

Le retour de Hitler 
à Berlin 

Berlin, 28 - Le «Führer» est ren· 
tré à Berlin hier à midi. A son départ 
de Godesberg, hier dans la matinée, 
il a été acclamé par des milliers de 
personnes,dont beaucoup l'attendaient 
depuis les premières heures du matin. 
Le chancelier se rendit ensuite à l'aé· 
rodrome de Bonn, d'où il rentra à 
Berlin dans son avion. 

qu~ ces enfants doivent s'employer de Dans la plupart des localités, les 111eet­
toutes leurs forces pour le succès du ings se son/ dàoulés normalement. Ce 
facisme autrichien. n'est qu'à Aigllion que les 111a11ifes/a11ts, 

LB rEtour ED 6rÈCE 
dB M. Tsaldaris 

Les chances de remaniement 
du Cabinet 

ayant i11cendie les dépôts où .rn11t stockes 
les raisin secs, la gendarmerie a du 
i11terve1111. 

__ _,....,,.~-- Athènes, 27 - A son arrivée ci Salo­
nique Ji/. Tsa/daris " reçu !t•s rt.•pré,r.ten­
/an/s de la presse avec qui il s'est 1011-

la plupart des paysans s't!laienl ras­
se111blt!s à Aighion avec /'it1/e11/ion de 
provoquer des lr1JI1bles el ë/aient très 
111011/es. les g•·ndarm•·s, bim qu'ils elis· 
St'll/ r1...•çu tle.s re11/orl.s de Patras, n'ont 
pu arréler l'élan des vignerons el la 
lu/le s'engaqea. 

De pari et d'autre, il y a dix blessés Fr~nco nt PolognB guement e11tretenu sur la sit1111tio11. N. 
U Il Il Tsaldaris s'est plaint de ce que les jour-

---- 11a11x lancent des nouvelles ti se11salio11, 

i 

LB bloc or Et le problÈmB 
dB la collaboration économiquE 

Depuis des ann( es on se livrait,sous 
Io couvert de la presse, à toutes sortes 
d'escroqueries, allant dos formes les 
plus originales aux plus bassement 
crapuleuses. On a expérimenté tous 
les genre3 de scandale et de brigan· 
dage. Il y eut des moments où les 
journalistes honnêtes rougissaient do 
Mclarer leur profession en pr~sence 
des (-(rangers. Ceci était dû à la façon 
dont ces brigands de la plume avaient 
tendu leurs rets, non seulement sur 
une ville, mais sur tout un pays. 

Certes,ceux-ci vivaient Join du quar· 
tier de la Sublime-Porte,centre et foyer 
traditirmnel de la preYse en Turquie. 
Ils s'étaient retranchés dans les coins 
isolés de Galata Ils faisaient paraître 
de temps en temps des publications 
qu'on avait le malheur de devoir dé· 
nommer cjournal• ou crovue. suivant 
le nombre de leurs pages, composées 
et imprimées. Les personnes nai1·es et 
un grand nombre d'institutions na­
tionales et étrangèrAS étaient condam­
nées en quelque sorte à leur payer un 
tribut. Ces gens. honte et tache du 
journalisme, avaient réussi à so dissi­
muler dans le maquis des lois. 

La machine qui a imprimé leur pro· 
se insane, le papier qui a donné place 
à leurs écrits, l'encre qui a servi à les 
colorier n'ont pas rougi do se faire 
les instruments do co ch"ntage. 

En évoquant le souvenir de ces 
journaux, gardez-vous bien de penser 
s'ils contenaient pour un sou d'id~es 
personnelles. 

Ils paraissaient moyennant les écrits 
recueillis ça et là. Leur adresse cousis· 
tait à faire leurs coups ... sans se don­
ner la poino d'écrire ! 

Leur plus grande capacité consistait 
à traîner les naïfs derrière un petit 
chiffon de papier en les obligeant à y 
\'Oir un instrument destiné à les allé· 
gor de leur portefeuille. 

Cette bande de détrousseurs se ro­
tire finalement du domaine de la 
presse. 

On doit féliciter los départements 
officiels et les membres du gouverne· 
ment d'avoir réduit au silence ces 
créatures nuisibles qui avaient réussi 
à se faufiler dans los rangs de la 
presse. Un des jours de véritable et 
légitime satisfaction pour le journa­
liste honnête est celui de la répression 
des bandits. 

La plume et la mesure 

Alors que vous écrivez avec tant de 
soins vos articl<>s, 1·ous vous trouvez 
exposé, le lendemain, à recevoir un 
grand nombre de lettres non d'appré· 
ciation mais de critiquo ot souvent 
d'avertissement. Il vous arrive par 
suite d'on être affecté au point d'ahan· 
donner la plume. 

L'armée de l'air 
Ahmet $ükrü bey compare, dans le 

,lfilliyel et la Turquie, Io 1 ôle assumé 
par l'aéronautique dans les guorros 
modernes à celui qui incombait autre· 
fois exclusivement aux marines de 
guerre. 

Devant le nouvel aspect présenté 
par la vie internalionale, écrit notre 
confrère, nous avions rossenti Io be­
soin d'augmentor un peu cotte année 
Io chapitre du budget se rJpportant 
à la défense natio11ale. Le gouverne­
ment qui est toujours attentif dans 
les questions touchant ù la défense 
nationale, avait chargJ le pouple de 
certaines contributions nouvelles. Il 
va sans dÎl'e, que l'aûronautique va 
~gaiement profiter des nouvelles con­
tributions. 

Seulement, il y a une autre institu· 
tion nationale qui travaille pour l'aug· 
mentation et le perfectionnemùnt do 
nos forces aériennes et <1ue nous no 
devons jamais oublier. C!'tto institu· 
tion. c'est la Ligue Af>ron,,utiquc. Dès 
le jour de sa fondation, la Ligue Aé­
ronautiquA a travaill6 sans bruit, mais 
très utilement. De mème qu'elle l'a 
fait les années passées, la Ligue a en· 
core fait don, cette ann<'e, de treize 
avions à l'armée. Elle envoio des pi­
lotes parfaire leurs connni. sances en 
Europe et aide dans uno grantlo me­
sure au dérnloppoment de l'al'iation 
civile dans le pays. 

Le 30 aoùt, c'est la fùto de !'Aviation. 

L'abstention de la France la plupart du temps infondées et qui, ré-
lmportants discours du ministre au "Tour d'Europe aérien. pondues a /'étranger, causent beaucoup 

de l'économie et du gouverneur de /or/ au pays. 

La «plume» et la «mesure• sont Il "st naturel qu@ Io pui.Jlic q:;i, tou­
yraues. !Je nolflbreuses personnes soul deux termes inconciliables, écrit Ebuz- jours, est prêt à remplir 80; dovoir1 
légèrement blessees. ll1 gendarmerie de- ziya Volit bey dans Je Za111an. envers la Lip;ue Aéronautique, s'em· 
manda d'urgence l'envoie de nouveaux "Comment la plume pourrait-elle pressera de s'acquitter également de 
renforts, el ce n'est qu·aprt!s leur arri- avoir une mesure alors quo sa tâche son devoir à cotte occasion. 

est commenté avec aigreur 11 T ,,, · · / I' t / a de la Banque Nationale , . sa1uans 111011 a que en en e vec 
de Belgique à Varsovie /'opposition n'est encore pas réalisee. 

Bruxelles, l8 A.A.- La Banque Na· Varsovie, 28. - C'est aujourd'hui que Il souligna la nécessité de réélire le 
tionale de Belgique tint hier son as commence le tour aérien d'Europe pour présidenl sorlant,M.Alex.Zaïmis,ajoutant 
som blée générale sous la présidence 1934. Conformément au règlement, il a que le peuple doit tranqu'.llem~nl envi­
du gouverneur qui exposa la situation élt organisé cette année par la Pologne sager les evénemenls, la s1/ual1011 ne de­
économique et financière. Traitant du qui avait g.anne cette épreuve l'année van/ pas tarder d redevenir normale. 
bloc or, l'orateur dit : " 

• Si des trouble,; monétaires persis- dernière. Au dernier moment la France D'aulre part, dans les milieux go11· 

vi!e qu'on es/ parvenu d rétablir l'ordre no co~siste qu'à co~cher les idées sur Il serait très opportun que ceux qui 
. ·' , _, . le papier 1 Or, y a-t·il une chose aussi J no sout pas encore membres do la 

el a arrrter 11!S pro111ote11rs c": ces sce-1 fluide que l'idée, qui échappe autant ligue s'empressent de se faire inecrire 
11es sangla11/es. qu'elle au toucher et au regard ? Les à l'occatio~ d_e cette filte. Tout cit~yen 

lll surexcitation est grande dans fou- Européens ont fait plusieurs décou- turc devrait utro membre de la hgue, 
te la région, où des mesures spéciales vertes ou inventions. Ils sont parve- et aider cette institution dans la me· 
ont été prises pour le maintien de l'or- nus à subjuguer et à mettre au servi· S';Ire de ses forc~s. Ja~rnis ju•qu'ici, le 

ce des hommes jusqu'à l'électricité, dicton •leM petits ruisseaux forment 
dre· cotto force impossible à sentir ot à les grandes rivière~•, n'avait exprimé 

Ces/ fit. Tstildaris qui aura d s'occu- percevoir dans l'air. Seulement ils un<> signification ausRi profonde. 
per persomiellemcnt de celte épineuse n'ont pu découvrir jusqu'à présent le Un acte inamical 
question. moyen d'assigner une frontière à l'i· Le correspondant à Sofia du Cumhu-

tent dans de nombreux pays, le bloc a dénoncé sa pG!ticipation aux épreuves. vememe11/a11x modérès 011 estime que h. 
or maintint par contre sa forte silua· Celle renonciation soudaine a causé une Tsaldaris et Naximos, partisans resolu.~ 
ti~n. ~fais il y a?rait grand intérêt à désagréable surprife en Pologne et la d'une entente avec /'oppositio11, ne m1111-
vo1r lus pays qm en font partie dével - presse s'étonne de ce qu'une grande queronl pas de s'imposer a11x éléments 
lopper également leur entente sur e . . . . . . 
terrain économiqull. Tout dépend ici de puissance aérienne comme la France ne 1~tra11s1gea11ts. du Cab111el oppos~s a 

Les risques de la profession 
riyet, ~femduh Talat i.Jey, n'a pas ~té 
autorisé à as~ister aux inanifcstations 
sol<'nnelles organisées au col de Chip­
ka alors que les autres correspondants 

la France. ~oit pas représentée d 1111 pareil événe· I entente. On 01011/e que N. Tsaldans ne 
Les pays du bloc or, tout en conti· men/ sportif. L'Allemagne est représen- se laissera pas entrainer par les plus 

nuant~ jo~ir du grand bien!!lit.d'uno tée par treize aviateurs qui, dù hier. irréductibles d'entre ses collaborateurs 
monnarn sarne et stable, ma~ntmrent on/ qui/lé Tempelhof pour Varsovie. pour remanier le Cabinet e11 y faisan/ 
et améhorèren~ leur P.roportlon ùans entrer dea advesaires implacables du vé-
le commerce mternational. Les pays DBS mt'nEU"S polona'ts qui ont fait sullir une dévaluation 1· nizélisme. ~ 
à leur monnaie sont généralement loin QUl'tfBDt la fnanro Si Jlf. Tsaldari!. se laisse infl11t'llcer ; 
de pareils progrès. Les manipulations 1· 1111 par /es extrémistes, le 111inistre des af. 
monétaires, soit inflation, soit déva- Varsovie, 28. _ Un train spécial a /aires étrangères N. Jlfaxi111os. la perso11-
luation, sont indéfendables lorsqu'on ramené dimanche d Ka!lowilz mille mi- nalité la plus marquante du C11bil1l'I 
a ses caisses pleines d'or. Elles ne 
serviraient qu'à favoriser les intérêts 11eurs polonais expulsés de France avec avec le Premier, es/ decidé ti ab111ulor111er 
particuli<'rs aux dépens des générali- leurs familles. Ils rapportent qu'un de/ai son porle/euil/e. 
tés et du crédit public. de 24 heures 1eur avait éte 1a1ssé pour Italie et Rouinanie 

L'orateur a ajouté que la stabilité s'en aller et qu'ils n'ont :même pas eu le 
monétaire de la Belgique, ost intan­
gible et qu'aucune modification ne temps matériel nécessaire pour raJ·se111· 
sera apportée ni directement ni in- bler leur maigre avoir. On al/end la se­
directom<'nt à l'étalon-or toi qu'il main~ prochaine d Kallowitz un second 
fonctionne depuis 1926 ni à la parité convoi de deux mille mineurs venant de 
actuelle de la • Bt>lga•. Il annonça fi· France dans les m~mes condilions. 
nalement qu'à partir du 28 août, le 
taux d'escompte sera réduit à 2 t/l 
pour cent pour les traiteM acceptées 
et à 3 % pour celles non acce~tées, 
les avance~ et tous les autres crédits. 

• • • 
Bruxelles, 28.- Le ministre de l'éco· 

nomio belge a parlé de la situation 
au cours de l'assemblée générale de la 
banque d'émission de Bruxellos. Il a 
souligné que la situation de la Belgi· 
que s'améliore de façon lente mais 
constante et il a ajouté que la Banque 
favorisera ce mouvement par la réduc· 
tion du taux d'escompte. 

La N. R. A. 
\\'a hington, l8 .\.A. - Afin de per­

mettre une surveillance plus efficace 
dea 6ù0 codes existants, la :-i.R.A. sera 
riiorgani•foe en u groupes. Les vivres 
et les produits de ferme formeront 
un group,., l'industrie textile, les four­
rures et le cuir un autre groupe, l'a· 
cier, IPS bois do chapente, les maté· 
riaux de con•truction et les combus· 
libles un autre encore, etc. 

Le nombre des autos 
En AllemagnE s'accroit 

Berlin, 28. - Les chiffres concernant 
l'effectif des autos en 10rvice en Aile· 
magne présentent une notable aug­
mentation, au rer Juillet, comparative· 
ment à la dat& correspondante de 
l'année dernière. Cette augmentation 
est de 16 % (plus de x00.000) pour les 
autoR, de 10 ~r, (90.000) pour les moto­
cyclettes, et rO, r 4/. pour les camions. 

TerroristEs En CorBE 
Seoul, 28 A.A. - n y eut troltl tués 

et qU&l'&Dte-deux bl-és à la •nit. du 
déraillement d'un tràln allant à Shin­
holtUHl pd• de Gene&n, dans le nord­
oat de la Cerie. 

Les wagotlB se renvereàreut et tom­
!Mrent da.na la rivière Xyntolrnaen. 
On orolt généralement que oe déaaatre 
Hi l'Cllll'Vft dM terroriatM, 

Bucarest 28 - Le ministre d'Italie 
et les représentants du gouvernement 
roumain ont s1gnô un accord pour les 
paiements tintre les deux pays dostinô 
à favoriser la reprise graduelle de 
leurs échanges commerciaux. 

EncorB des prisonniErs mutinBs ! 
Clzallanoogo (Te1111essec) 2S A. A. -

Onze dile1111s de la prison du comté se 
m11ti11ère11t, emprisonnèrent tous les gar­
diens el s'enfuirent malgré la fusillade 
ouverte sur eux par les f1H1Clio11naires 
de la prison. 

M. 6œmbœs ira-t-il à HomE? 
Budapest 28 A.A. - le Maygar Het­

fœ, journal catholique, preteml que N. 
Goembces ira après Varsovie à Rome 
pour conférer avec N, Nussolini, mais 
les milieux officiels ignorent ce projel. 

HongriB Bt Yougoslavie 
Budapest 28 A.A.-L€s n~godationH 

commerciales yougoslavo-hongroises 
interrompues par la tension survenue 
danij l'affaire d'incidents do frontière 
reprendront incessamment. 

--••llml•••••llll•--------------mnlllo:lf!!!t'.·,,,.. étranp;ers y étaient conviés avec insis· 

Le champion de lutte fait aon entrff à la rédaction : 
- Quel est le ré•larteur qui a eu l'insolence de me critiquer? 

(Dessin d1 Cemal Nadir tl /'Ak,am) 

tance. Il y a là une différence de trai­
tenunt que rien no justifie et dont 
s'mdigne Abidin Davor boy, dans Io 
Cumlwriyel de ce matin : 

/

1 Fait étrange, écrit-il notammont, la 
plupart des journalistes bulgares arri­
vant à Istanbul ont toujours reçu l'aide 
et J'anaitiû du Cumlluriyel. Quoique le 

t devoir officiel de notre journal ne soit. 
f pas d'aider les journalistos bulgares,. 

l
• les liens de voisinage et do carrillre­

et surtout le sentimont de l'hospitalité, 
spécial aux Turcs nous ont toujouro. 
conduit- et nous conduiront toujours 
à les secourir. Aussi Io traitomont in· 
fligé à notre correspondant de Sofia 
par le directeur de la Prosso nous a 
paru tout il. fait bizarre. 

Mais avec ces traitement~ - qui se 
sont répétés à 2 reprisos- la direction 
cte la presse bulgare agit au détriment 
de l'intérêt de son pays. La Turquie 
et la Bulgarie sont deux nations voisi­

~ nes, et il ~erait a\•antageux pour elles 
do vivre en bon t~rmes. 

Il n'est pas sagr qu'un bureau offi­
ciel comme la Direction de la Press~ 
bulgare prenne une attitude hostile 
envers les journalistes turcs, alors que 
déjà les entreprises et les actes de 
certaines organisations non-officielles 
s'efforcent de porter atteinte à cette 
amitié. 

M. De Valera ira à Genève 
Dublin, 28 A.A.- M. De Valera sera 

la t!\te de la délégation de 1 'Etat Li­
bre d'Irlande à la réunion do l'Assom· 
blée de la S. D. N. à Geni•1·e, on sep· 
l1101bre. 

Un ourngan au r.rexas 
Dal!as (Texas) 28 A.A. - Gn oura· 

gan tropical violent s'abattit sur Gal· 
veston. D'importants dPgâts matériels 
sont signalés. 


